Ne néghgez pas vos propres 
intérêts. Venez chez nous voir 
l'assortiment de vêtements pour, 
hommes, ee sont les plus élégants . 
de lu ville. Tl y en « de tous 
les prix. 
Wm SUGARMAN 
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MM. F. X. Boileau, maire de la 
Louvelle municipalité Brossau- 
Duvernay, et L. N. DesPins, se 
crétaire sont partis ces jours der- 
suers pour Edmoutin. 

M. F. X. Boileau va pour b oc- 
cuper d'affaires personnelles. 

Le voyage de M. DesPiis a 
pour but de travailler à l’organi- 
sation de la nouvelle municipalité. 

Les semences sont finies, depuis 
déjà plusieurs jours dans notre ré- 
gion ,et tout est dans les meilleu- 
res conditions possibles pour per- 
mettre d'espérer une bonne récol- 
te. . 
La pluie de ces jours derniers 
est venue, heureusement, appor- 
ter une solution à la sécheresse 
que l’on craignait. 


Nous bénéficions en ce moment 
d’une chaleur estivale qui a été la 
bienvenue gprès de trop longs 
jours de printemps froid, qui com- 
mençaient à contrarier la germi- 
nation du grain. 

Nous avons constaté avec plai- 
sir que cette année le nombre d’1- 
cres ensemencés était considéra- 
blement supérieur à celui de l’an 
passé. 


Durant ces derniers jours, il 
est passé beaucoup de colons al- 
lant prendre des terres vers l- 
Nord, dans les régions du Lac 
St-Vincent, Lac L'Orignal, Lac 
Froid, Lac La Biche, etc... 

Le Nord commence à se peupler 
fortement d’après les rapports qui 
nous sont parvenus, et la grande 
majorité des pionniers est cana- 
dienne-française, 


Deux nouveaux bureaux 1 
poste ont été récemment installés 
à l’est de Duvernay: 

Musidora, situé au milieu d’un 
groupement russe, et Beauvallon, 
uom nouveau d'une colonie cana- 
dienne-française, conuue jusqu'ici 
sous le nom de Providence. 

Beauvallon fut fondé il y a un 
an ; au printemps dernier au quia- 
zaine de familles sont venues ren- 
forcer sa population. 

Les terres qui environnent cette 
localité sont, ainsi que partout ail- 
leurs dans la région, très belles et 
très fertiles. 

Le nouveau maître de poste est 
M. Edouard Lajeunesse. 


M. Louis Riou est revenu der- 
uièrement d’un voyage d'affaire 
à Winnipeg. 

M. Louis Madore, avocat d'Ed- 
monton à passé quelques jours à 
Brosseau pour affaires profession- 
nelles, 


mms 


VEILLETTE (Plain Creek) 


Nous avons enfin un bureau de 
poste, et, comme son attente du- 
rait déjà depuis longtemps, tous 
les colons sont dans la joie d’a- 
voir leurs lettres une fois par se- 
maine. 

C'est grâce à MM. H. White et 
P. Ed, Lessard, nos représentants 
à la Chambre des Communes et au 
Parlement Provincial que nous 
ivons ce bureau de poste et nous 
leur en sommes tous reconnais- 
sants, car c’est pour nous une 1- 
mélicration considérable. 

C’est M. Georges Veillette qui 
est le nouveau maître de poste. 

Par suite de l'établissement de 
ce bureau, notre village change 
de nom, ce n’est plus désorma's 
‘Plain Creek,” mais ‘‘Veillette.”? 

Ce nom lui a été donné en l’hon- 
neur du doyen de notre groupe- 
ment M. Veillette. 


OUELLETTEVILLE, GLEI- 
CHEN. 


Malgré le retard des chaleurs, 
votre correspondant est heureux 
de dire, que toutes les semences 
sont terminées dans notre district, 
et les pluies abondantes de ces 
jours derniers, sont venues réjouir 
les fermiers. 

Déjà en plusieurs endroits les 
champs commencent à verdir. 

Débarrassés de leurs premiers 

À 


travaux ,nos fermiers songent 
déjà à préparer de la terre nou- 
velle. 

La plupart de colons qui nous 
sont venus de Saskatchewan, en- 
tre autres la famille Simonin, ae 
regrettent nullement leur déci- 
sion, et recommencent le travail 
de pionnier avec ardeur. 

M. Simonin se propose de faire 
du jardinage en grand; on lui 
promet un débouché facile et: des 
prix rémunérateurs, 
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Toutes les semaines de nom- 
breux colons viennent visiter les 
terres de notre colonie, et tous 
s’en déclarent enchantés. Bpau- 
coup viendront s’y fixer sous peu, 
dès qu’ils auront vendus les pro- 
priétés qu'ils possèdent ailleurs. 


Au commencement de mai, nous 
avons eu un mariage à enregis- 
trer. 

M. O. Desjardins, un de nos an 
ciens ranchers, à fondé un foyer 
nouveau en épousant Mile M. 
Roueche. 

Il va sans dire que le mariage 
a été joyeusement célébré, et que 
tous les souhaits de leurs nom- 
breux amis accompagnent les 
nouveaux mariés. 

MM. Desjardins, voyant se peu- 
pler rapidement les alentours, ont 
vendu au printemps 5 chars de 
chevaux et 3 chars de bêtes à cor- 
ues à un prix très rémunérateur. 


Il y a quelques semaines, MM. 
Bray et Brosseau ont pris posses- 
sion du Palace Hotel. 

° Ils sont si satisfaits de leurs af- 
faires qu’ils vont entreprendre, 
ces jours-ci d'importants travaux 
d'amélioration et d’agrandisse- 
ment. ‘ 

Leur construction nouvelle aura 
15 pieds de front et trois étages. 

M. G. Arial et son fils, nouvel- 
lement arrivés de Winnipeg, ont 
obtenu les contrats pour la cons- 
truction de toutes les maisons de 
l'agence des sauvages. 


Nous apprenons que le ler juin 
le Rév. M. Ouellette quitte Mont- 
réal avec un bon contingent de 
colons. Par avance, nous souhai- 
tons à tous une cordiale bienvs- 
nue, 


MM. Ménard et Bienvenue, ar- 
rivés ce printemps de Montréai, 
achèvent l’installation de leur ma- 
gasin de Cluny. 

Ces messieurs feront certaine- 
ment de bonnes affaires car leur 
magasin sera d’une grande com- 
modité pour les gens de Ouellette- 
ville et de Queenstown. 

Pourquoi Cluny ne deviendrait- 
il pas un village canadien-fran- 
çais, dépendant de Ouelletteville ? 


L'été qui vient, semble devoir 
être particulièrement favorable 
à nos fermiers. 

Le marché local est excellent, 
tandis qu'à Calgary les oeufs et 
le beurre se vendent de 15 à 18 cts, 
à Gleichen, ils valent 25 cts, et 
la production n’est pas suffisante. 

Ja raison en est aux travaux 
importants d'irrigation, qui vont 
se poursuivre cet été au sud de la 
Bow river. 

Comme ce sera un travail de 
longue durée, les colons pourront 
écouler leurs produits en quanti- 
tés considérables. 


LANGDON. 


Qui connaît Langdon, parmi les 
lécteurs® du ‘Courrier le 
l'Ouest ?””... 

Pourtant Langdon est un vil- 
lage très prospère situé sur la 
ligne du C. P. R., à vingt milles 
à l’est de Calgary. 

Langdon est avant tout un cen- 
tre canadien-français. 

Depuis quelques années plu- 
sieurs familles nombreuses s’y 
sont installées, et le groupe s’est 
fortifié peu à peu. 

Au printemps dernier, à chaque 
visite du prêtre, celui-ci était 
heureux de constater la présence 
de colons nouveaux. 

Ce furent d’abord MM. Charles 
et Paul Côté, venus d’Illinois, 
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L'exposition de 1912 


tion projetée pour la célébration 
du centenaire Selkirk en 1912. 
Les délégués, qui représen. 
taient la municipalité et ‘à 
Chambre de Commerce de Winni- 
peg, et les principaux intérêts 


reçus par Sir Wilfrid Taurier et 
M. Fielding. 

. [ls ont exposé leurs projets de- 
vant les ministres ,et dit de quels 
avantages l'exposition de 1912 
serait pour tout le Canada, en at- 
tirant sur lui l'attention du mon- 
de entier; ce qui provoquerait à 
n’en pas douter ,une véritable 
invasion de colons et de capitaux 
dans l’Ouest, 

Puis MM. Martin et Aikins ont 
expliqué le côté financier de l’en- 
treprise. 

La défense totale serait de 
$4,000,000 ; la ville de Winnipeg 
donnerait $500,000 et l’on estime 
que les récettes atteindraient un 
chiffre de $1,000,000:; de sorte 
qu’il resterait une balance Île 
$2,500,000, que les délégués de- 
mandèrent au gouvernement fé 
dérel de souscrire, 

L'hon. M. IMelding laissa en- 


tendre que la situation financière 


actuelle rendait la subvention 
quelque peu difficile à accorder:. 

Cependant Sir Wilfrid Lau- 
rier déclara que la demande serait 
prise en considération. 


Les immigrants 


Depuis dimanche dix trains 
spéciaux sont arrivés à Montréa!, 
venant de Québec et des autres 
ports de l'est du Canada. 

Près de trois mille immigrants 
ont débarqués à la gare Windsur 
en vingt-quatre heures 

Nous avions raison de dire 
que 1909 verrait une immigration 
ahondante. Depuis quelques se- 
maines, à peine, nous avons déjà 
reçu 25,000 nouveaux citoyens 
canadiens et la saison ne fait que 
débuter. 

Si l’on considère qu'avec les 
nouvelles restrictions imposées, 
ces immigrants sont tous d'une 
classe très désirable, et possèdent 
des moyens de subsistance, on ns 
pourra que se louer du travail du 
gouvernement fédéral, en matière 
d'immigration. 


Est-il besoin de dire que Ja 
grande majorité, des nouveaux 
venus prennent directement Île 


ltrain pour l’Ouest?... 


Nos plaines fécondes, à demi 
peuplées ,attendent d’innombra- 
bles bras pour produire de mer- 
veilleuses récoltes; nous devons 
une reconnaissance sans borne à 
ceux qui nous les procurent, 

Les statistiques indiquent déjà 
une augmentation extraordinaire 
sur le mouvement d'immigration 
de l’an dernier. 

f/immigration française et 
belge semble devoir être parti- 
culièrement abondante cette année, 
Cela est dû sans doute à l’excel- 
lent travail qu'ont fait cet hiver 
nos conférenciers et agents d’im- 
migration en France et en Belgi- 
que. 

L'immigration de nos compi- 
triotes de l’Est est également au- 
dessus des conditions ordinaires. 

De tous les points de l’Alberta et 


puis la famille Brouillette, puis 
encore la famille Fortin. 

Dès cet été on espère pouvoir 
bâtir une chapelle qui servira pro- 
visoirement d’école séparée. 

Encore quelques nouvelles re- 
crues et la paroisse pourra se cons- 
tituer régulièrement. 

T1 n’y a plus de homesteads au- 
tour de Langdon, mais on peut 
trouver à acheter à proximité du 
village de belles et bonnes terres 
à des prix modiques. 

A ceux qui craignent l’éloigne- 
ment des centres, nous dirons har- 
diment : : 

‘Venez à Langdon avec un pe- 
tit capital, adressez-vous à M. 
Besse et nous sommes persuadés 
que vous resterez des nôtres.” 


Une délégation des citoyens de 
‘Winnipeg est allée récemment à 
Ottawa, pour obtenir du gouver- 
nement une forte subvention, ea 
vue d’assurer l'éclat de l‘'exposi- 


commerciaux de l'Ouest, ont été 


Don. 
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de Saskatchewan, 


populations des 
diens-français. 


Les efforts de 


nôtres dans l'Ouest, méritent bieu 
ces résultats, 


Pour terminer, ajoutons que les 


dépèches. qui prédisaient, il y a 
quelques semaines, une immigra- 
tion en masse des. colons améri- 
caius, se confirment pleinement. 

Les différentes lignes qui, de 
Winnipeg aux Montagnes Ro- 
cheuses pénètrent dans notre ter. 
ritoire, voient passer journelle- 
ment des convois entièrement 
composés de fermiers américains, 
qui viennent, avec tous leurs 
instruments agricoles et leurs ani- 
maux, mettre en culture nos prai- 
ries. 


La situation 
en Saskatchewan 


L'hon. J, A. Calder, ministre 
de l’Instruction publique dans le 
gouvernement de Saskatchewan 
est actuellement à Ottawa. 

Questionné sur la situation de 
sa province, M. Calder a dit que 
l’Université de Saskatchewan 
s'ouvrira probablement au mois 
de septembre avec un personnel 
de sept à huit professeurs. Le 
recteur de l’Université est actuel- 
lement dans l’Est pour faire Île 
choix de ces professeurs. 

Le Ministre s’est déclaré ensui- 
te très satisfait de l'acquisition 
du réseau télépha. ‘one de la 
compagnie Bell. 

Le gouvernement provincial se 
propose d’y faire des additions 
considérables, et vers la fin 4e 
l’année environ mille milles de 
ligne seront en opération. 

Le réseau acquis de la compa- 
gnie Bell n’est que de 254 milles. 

M. Calder dit que la perspecti- 
ve des récoltes dans sa province 
est excellente. Il n’y à pas eu à 
beaucoup près, autant de pluies 
que dans l'Yst et les semences 
sont entièrement terminées. 

L'étendue de terre en culture 
est beaucoup plus considérable 
que l'an passé. 


Vers Athabaska 
Landing 


Il est désormais officiel que 25 
milles de voie ferrée seront cons- 
truits cet été par le Canadian 
Northern en prolongement de son 
embranchement  Edmonton-Mo- 
rinville. 

MM. Malcolm et MeCrimni on, 
d'Edmonton, ont obtenu le con- 
trat pour la construction du talus 
sur cette distance, et les travaux 
commenceront dans quelques 
jours. Déjà tout le matériel est 
rendu sur les lieux. 

Ce tronçon de voie ferrée sera 
le premier construit sons la ga- 
rantie d'actions accordée par Île 
gouvernement provincial aux 
Compagnies de chemin de fer! 

On s'attend généralement à ce 
que cette nouvelle voie ferrée en- 
tre immédiatement en opération. 

Ta région de Bridge Lake sera 
ainsi mise en communication, di- 
recte avec Edmonton. 

Toute la région traversée est 
une des contrées agricoles les plus 
riches. d'Alberta et les facilités 
nouvelles de transport contribue- 
ront encore grandement à la 'dé- 
velopper. 

Le point terminug, termporai- 
re, de cette ligne, qui est Atha- 
basca Landing, sera atteint dès 
l’an prochain. 


L'Hon. F, Oliver ira à. la 
Rivière la Paix 


L'hon. Oliver, a annoncé 
qu'il quitterait Ottawa dès Je 
commencement du mois prochain 
afin d'entreprendre un voyage 
d'inspection dans la région de la 
Rivière La Paix. 


nos correspon- 
dants nous signalent, en effet, des 
arrivées nombreuses de colons le 
la province de Québec et de la 
Nouvelle Angleterre, qui viennent 
avec leurs familles, renforcer les 
centres cana- 


nos vaillants 
compatriotes qui s'occupent avec 
tant de zèle, de l’immigration des 


Quand acheterez vous vos 
vêtements d'été ? 


Choississez ce qu'il y a de 
ruieux en allant chez. 


Wm SUGARMAN 
Ouest de la Banque du Commerce, 


grève 
des postiers 


La grève des postiers qui s’an- 
nouçait comme désastreuse a 
complètement écouée ,et cela grâ- 
ce à l'attitude énergique du mi- 
uistère français. 

Ja masse des employés semble 
dès maintenant convaincue que 
les agitateurs agissent dans leur 
propre intérêt et comme 
ments des associations révolution- 
naires du prolétariat, et hésite à 
risquer de perdre des situations 
permanentes et les pensions qui y 
sont attachées. 

À Chartres et à Dijon, les gré- 
vistes, devant l’attitude adoptée 
par le parlement, ont décidé de 
retourner au travail. Les fonc- 
tionnaires du gouvernement con- 
{inuent à croire que le mouve- 
ment à fait faux bond. Ils fort 
remarquer que 18,000 seulement 
les 300,000 employés de chemius 
de fer dont M. Guérard a promis 
l'appui aux grévistes ,appartien. 
nent à l’uuion, et que la plupart 
sout des gens employés: sur les 
voies ferrées et dans les usines. 

Paris. — Les chefs des employ- 
\és des postes, à une réunion hier 
QUOTE ont admis qu’ils ont ‘‘bluf- 
fé" tout le temps de l'agitation. 
M. Peman a annoncé qu'il n’y 
l'avait rien à attendre des autres 
unions, qui ne sont ou pas prêtes, 
ou pas déosées à se mettre en 
srève. Une décision finale 
quant à la reprise des travaux a 
cependant été différée, et, thév- 
riquement du moins, la grève te 
cuntinuere, 

Le gouvernement annonce que 
pratiquement tous les grévistes 
sont retournés à l'ouvrage. Qu- 
rante-six nouvelles destitutions 
ont été anuoncées, 


Le 


Les semences 
dans l'Ouest 


Les dépèches reçues par les 
{rois compagnies de chemins d' 


fer, le Canadien Pacifique, le 
Canadian Northern et le Grand 
Tronc, au sujet des semences 


dans l'Ouest, viennent heureuse- 
ment faire connaître, au pays tout 
entier, que la situation dans les 
prairies est loin d'être aussi pré- 
aure, qu'on le représentait, en ce 
qui concerne l’état des semences. 

Les rapports indiquent en ef- 
fet,que cellessei sont à l’heure ac- 
tuelle complètement terminées le 
long des liwnes des trois compa- 
gnies, ét comme le réseau de ces 
chemins de fer couvrent pratique- 
ment toute la contrée, on peut en 
déduire que partout les travaux 
préliminaires de la future mois- 
son sont achevés. 

Les rapports indiquent, de plus, 
que l’espace en culture est en gé- 
néral de 60 à 75 pour cent plus 
considérable que l’an dernier. Dès 
meintenant. s’il ne survient au- 
cune perturbation  climatérique, 
la récolte de 1909 est assurée. 


A 
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La terre tremble 
dans l'Ouest 


Avec des phrases, qu'ils avaient 
sans ancun doute empruntées à 
quelque compte-rendu de la ca. 
tastrophe de Messine, les jour- 
naux ont annoncé ‘qu'une vio- 
lente secousse de tremblement d: 
terre avait ébran'é les maisons à 
Winnipeg et à Régina et jeté 
dens les rues une population af 
folée.? 

Il vaut mieux rétablir les ch)- 
ses dans leur état naturel, n’en 
déplaise aux amateurs de nou- 
velles à sensation. 

Disons done simplement qu’une 
légère secousse sismique qui à 
duré plusieurs secondes s’est pro- 
duite dans la partie sud de la pro- 
vince de Saskatchewan. 

Il n’en est résulté aucun dé 
gat. 

Le phénomène s’est étendu aux 
états du Dakota, de Minnesota et 
du Montana. 

Quoiqu'il en soit, cette secousse 
sismique demeure très curieuse. 
car c’est la première fois que de- 
puis le peuplement de cette partie 
du pays on enrégistre un tel fait. 


instru- | 


Cussion. 


LA SE 
PAI 


FIN DE LA SESSION. 


La première session du Onziè- 
me Parlement fédéral a pris fin 
mercredi, le 19 mai, au milieu du 
cérémunial ordinaire. 

L'assistance ,toutefois était plus 
nombreuse que de coutume à cau- 
se de la présence des journalistes 
eustraliens qui occupaient des 
sièges réservés. 


A LA CHAMBRE 


Les dernières journées de la 
session ont été très activement oc- 
cupées. 

Lundi les trois derniers bills du 
gouvernement ont été adoptés. Le 
bill des assurances, le bill des em- 
prunts publics et le bill du ser- 
vice publie. 

La Chambre s'est ensuite em- 
ployée à voter les crédits. 


Le bill des assurances 


Au début de la séance, la Cham- 
bre reprend en comité le bill des 
assurances afin d'étudier les clau- 
ses laissées en suspens la semaine 
précédente, 

Ea clause introduite au cours 
de l’examen en sous-comité, er 
laissée sur une résolution adoptée 
en Chambre, soulève quelque dis- 
Cette clause veut que ce 
lui qui prend une assurance sur 
une propriété situé en (Canads, 
mais dans une compagnie non mu- 
nie du permis voulu, paie au gou- 
vernement une somme éagle à 19 
p.c. du coût total de l’assurance. 
Cette somme cependant ne doit 
pas dépasser 15 cents par $100. 


Le but de la clause est de protéger 
les compagnies canadiennes contre 
les compagnies étrangères non li- 


cenciées. 

M. Currie (Simcoe) propose le 
rejet de la clause, que défendent 
MM. 
nald (Pictou). Sur division, li 
clause est maintenue. 

Le travail du Comité terminé, le 
bill est adopté en 3e lecture et ren- 


voyé au Sénat. 
Le bill des emprunts du gouver- 
nement 


La Chambre adopte ensuite le 
bill autorisant le gouvernement à 
eangrunter $50,000,000 pour le 
service public. Cette somme sera 
consacrée à solder d’anciens em- 
prunts et à faire face à des dépen- 
ses au compte capital. Ce bill 
n’amène pas la discussion qu’on 
attendait concernant le fonds d’a- 
mortissement; mais on l’adopta 
sur le simple appel du greffier. 


Le bill du service civil. 


Lu une troisième fois, le bill 
du service civil est adopté sans 
amendement, 

Ce qui d’ailleurs, ne veut nul- 
lement dire que M. Foster n’en 
ait pas trop proposé. 

La Chambre ne s’y arrête pas 
cependant, et sitôt le vote pris 
sur cette question, elle se consti- 
tue en comité des subsides, 

Les Crédits. 

Le lendemain la Chambre com- 
mença de voter les crédits. 

[Opposition ne souleva aueu- 
ne attaque et la Chambre ne s’a- 
journa que très tard dans ln 
uuit après que la liste entière des 
crédits eût été épuisée. 


AU SENAT 


Le bill de la Cour de l’Echiquie: 


Au Sénat, M. Belcourt propose 
son amendement au bill concer- 
nant la cour d'Echiquier. Cet 
amendement permet au gouverne- 
ment de nommer un sous-juge 
lemporaire dans les causes où 
l'emploi de la langue française 
est nécessaire. 

M. le Sénateur Longheed sou- 
lève un point d’ordre, alléguant 
que cette question ne peut être 
décidée par le Sénat vu qu’elle 
comporte une dépense d’argent. 

M. Belcourt réplique que son 4 
mendement pourrait ne s’appli. 
quer qu’à M. Audette, greffier 
de la cour d’Echiquier, qui siège 
parfois dans’ les causes billingues. 

Sir Richard Cartwright dit que 
la position n’est pas la mème. M. 
Audette est parfois employé sous 


Miller, Gordon et MecDo:- 


la direction du juge de la Cour 
d’Echiquier, alors que M. Bel- 
court demande qu’un  sous-juge 
soit nommé par ordre en conseil. 

Après quelques remarques fai- 
tes par M. Cloran en faveur de 
l'amendement, le président du 
Sénat déclare que tel amendement 
est hors d’ordre. M. Belcourt 
donne avis qu’il corrigera son a- 
mendement et le présentera «e 
nouveau. 

L’amendement sera référé au 
ministre de la Justice qui sera 
chargé de faire rapport sur la 
légalité de ce projet. 


. Le ministère du Travall 


Sir Richard Cartwright pro- 
pose la deuxième lecture du Bill 
pourvoyant à la création du mi- 
nistère du Travail, Il appuie sa 
proposition d’un discours. Il ré- 
pète en partie les remarques déjà 
faites à la Chambre des Commu- 
nes par l’honorable R. Lemieux, 
sur l'importance du département 
du Travail. 

Sur différentes objections sou- 
levées par l’hon. M. Longheed, 
contre la conduite du gouverne- 
ment dans les questions ouvrières, 
l’hon. Dandurant cite de nom- 
breuses statistiques à l’appui ‘a 
la défense de la politique ouvriè- 
re du gouvernement. 

Finalement le projet de loi est 
edopté en troisième lecture. 


Dernières mesures 


Les dernières séances du Sénat 
furent très occupées. 

Le bill concernant la Cour d’E- 
chiquier fut adopté sans amende- 
ment, mais avec l'entente que les 
propositions des sénateurs Bel- 
court et Choquette feraient l’ob- 
jet d’une étude spéciale par le 
gouvernement pendant les vacan- 
ces, 

Le bill des assurances fut remis 
à la session prochaine, à laquelle 
il sera probablement étudié au 
Sénat avant de retourer aux 
Commune. 

Plusieurs bills du gouverne- 
ment furent adoptés parmi les- 
quels le bill du service civil et ce. 
lui amendant le code criminel 
dont on retrancha une ou deux 
clauses. 

Le sénat s'ajourna après avoir 
épuisé la liste des bills du gou- 
vernement. 

Il n’a plus qu’un séance à tenir 
pour l'approbation des crédits 
voté par la Chambre des Com- 
munes. 


DISCOURS DU TRONE 


Voici le texte du discours 
Trône : 
Honorables Messieurs du Sénat: 


Messieurs de la Chambre des 
Communes: 


du 


En mettant fin aux travaux de 
cette session, je vous remercie 
pour l’assiduité et la diligence que 
vous avez apportées à remplir les 
devoirs confiés à votre attention. 
Ce doit être une source de satis- 
faction pour vous d’avoir réussi à 
mener votre labeur à bonne fin 
dans un espace de temps compara- 
tivement court. 

T1 me fait plaisir. d'observer que 
vous vous êtes occupé de quelques 
lois d’une grande importance. 

En premier-lieu, on doit remar- 
quer l’amendement à la loi des 
Chemins de fer, en vertu de la- 
quelle, grâce à l’action collective 
du gouvernement national, des au- 
torités provinciales et municipa- 
les, unies à la coopération des che- 
mins de fer, les passages à niveau 
devront graduellement disparaître 
en même temps que la menace 
constante à la vie et à la proprié- 
té publique. 

Le prêt de dix millions de dol- 
lars à la Compagnie de chemin 
de fer du Grand Tronc Pacifique 
assurera, sans doute, le parachè- 
vement, durant la prochaine sai- 
son, de la section des prairies de 
la voie transcontinentale nationale 
et donnera aux provinces occiden- 
tales qui se développent si rapide. 
ment, un nouveau débouché du 
côté de la mer pour les moissons 
de l’année, 
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. LUCIEN DUBUC F1L.A. 
AVOOAT st NOTAIRE 
Avocat do la Banque D'Hochelaga 


BUREAU : Norwood Block 
BDMONTON 


P. O. Box 1875, Tel. 1387 


om 


E. B, EpwarpDs, K.C. 
Lovrs Mapones, B. A. B. C. L. 


EDWARDS & MADORE 
AVOCATS et NOTAIRES. 


du Barreau des provinces do 
\ es Ontario, Alberta at Saskatchowan. 


Edmonton : Edifice Norwood, 
Morinville : Edifice Gauin. 


Téléphone : 665, 
Aûr. Télégr. : * Edwards-Edmonton. 


B. T, BISHOP ©. A. GRANT 


Bishop, Grant & Delavault 


K. E. DBLAYAULT 


AVOCATS & NOTAIRES 


ux: 189 Jasper Est Tétéphone 1912 
Bureaux Fienivie Gariépy & Lessard 


ARGENT A PRETER 
OMER ST-GERMAIN 


AVOCAT ET NOTAIRE 
MORINVILLE, ALTA. 
Boite B. P. 20, Telephone 9 


G. A. LE REW, 


Notaire, etc. 
TERRES 4 VENDRE 


dans la fameuse paroisse de 


FONDA, SASKATCHEWAN. 


H. W. Blayiock B.C.L. P.J. Bergeron. 8.C.L 
BLAYLOCK & BERGERON 
AVOCATS ET NOTAÏRES 


Calgary, ------...... Alberta. 


RS RUE CE 


. + MEDECINS . . 
AR REA CARE 


Dr R. B. WELLS 
Elève des Hopitaux de Londres, Nou 
York et Chicago 
Spécialité pour les maladies des yeux 
es oreilles, du nez et de la gorge. 
Bureau : Edifice Norwood 
Heures de consultations 1 10 am. à { p.m. 
2pm À 5pem, 7 pm, à Bpim. 
Examen des yeux pour choix de lu- 
nettes. 


1 


4 


W. N. Condell, M.D.C.M. 
Diplomé de Londres et Edinbourg 
Spécialiste pour l'Oeil, l'Oreille, le Nez 
et la Gorge 
Bureau : 537 Cinquième Rue 
au sud de Jasper 
Heures : 104 5 hrs et 7 à 8 «rs. 
TEL. 1876 


Dr. A. C. de L. HARWOOD 
DENTISTE 
Bureau : Bloc Credit Foncier 
coin 8lèms et Jasper 
Ros.: 784 Bième rue 
Téléphone, Bureau, 498 On parle français 


Dr J. P. McGormick, M.D. C.M. 


HOMEOPATHE 


Gradué du Collège Médical de Hohenmann ét 
de l'hopital de Chicago en hormeopathie, du 
College Homoopathique des médecinsetchirur- 
&ioas de Montrealet ao l'Université de Kingston 
en médecine. 

Bureaux : 110 AVE JASPER O. Phone 2410 


MADAME MEADOWS 


Specialiste pour la vue 
131 Avenue Jasper Ouest 
Chambre 4, 2e etage 


EDMONTUN 
Heures d'office : 9 à 6 hrs : Same- 
di soir de 7 à 9 us. 


2000000000009200009000850® 


The Edmonton Nursing Home 
Situation splendide, avec point de vue 
superbo, ‘Tout confort, uvert pour 
gout travail à l'époque de la matcrnité, 
ondit{ons en Fedresant à la 
SURINTENUANTE 


87 rue Stowart, ÉDMONTON 
00000000000000000050290008 


| Comptables et Courtiers À 


HALL & CO. 


Encanteurs et Marchands à 
Commission 
66 ave, MoDougail sud 


Si vous avez quelque chose à vendre 
Téléphoner à 1446 


J, W. Howard  J, Staunton A. W, Sinith 


THE NAMAYO TRADING CO. 


Ventes et achats de marchandises 
ENCANTEURS 
Machinos à Coudre, Instruments de Musique, 


ete, 
Ballesde vonteetd'encan 389-391 Ave. Narmayo 
Vente le samedi à 7 heuras p.im. 


000-:9609060000000080600008 


ECURIES IMPERIALES 


Service jour et nuit 
TEL. 1505 


L.J.A.Lambert 620, 5e rue 
00000000006060862600000008 


W. A. Léonard 4. M. Henry 
Péléphone 1528 622 Première rue 
. WESTERN CARTAGE CO, 

Transport de moubles, pianos, coffres. 
forts et marchandises de toutes sortes 

ar des hommes compétents et responsa. 
Etes, Livraison à domicile de colis d'ex. 


. press. 
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5 ARCHITECTES © 
CORTAGABAPABNRENANNET 


E. C. Hopkins F.A.LC. Q.A.A. R.A.A. 
Architecte 

Autrefois de Montréal et Québec 

Eglises, Autels, Couvents, Ecoles. 
Edmund Wright 
Ingénieur de Structure 

Autrefois assistant architecte du diocèse 

de Leeds, Angleterre. 


Office: 132 Avenue Jasper 


ÿ PROFESSEURS 
SOCORCRGNIODONNITTNONE 


LE ‘STUDIO D'ART.” 
630 Deuxième rue 
Leçons en peinture à l'huile et à l’eau. 
Peinture sur soie et satin 
Noir et blanc. — Dessins mécaniques 
Prix modérés. 
Couleurs et fournitures de peinture à 
prix raisonnables, 


SERRE ISSN BA DA ROUNS ARERRE RES ROUTE PRE NROISE ER 


EDMONTON .. BUANDERIES .. 

DENAIN PERDRE TIROIRS NE NORD] ETS ER PRIORI ART ENTRE NE 

A. M. CALDERON Se 
Architecte SNOW FLAKE LAUNDRY 


Tel, 116 


Vous pouvez laisser votre linge à 
l'Hotel Richelieu, notre voiture le 
prendra at le retournera. 


Fellow de llnatitut Architecture du Canada 


Membre ao lAssoclation d'Architectos 
d'Alberta 


843 Ave. Jasper Est 


Expérience on Angleterre, aux Etate- 
Unis et dans Ontario 


Edmonton 


RSR AC RNA 
k BOIS et CHARBON 


SIREN OS RCA AUTRE EDS ERTIES IEEE PRE RATES DRE 


CHARBON 


Le meilleur marché dans Edmonton 
83.50 
la tonne, au voyage 


GLOVER BAR COAL CO. Ltd. 
PHONE 1453 Office, 259 Jasper E 


Rofand W. Lines, M.S.A.,F.S.I. 
Architecte Licencié pour Alberta 


Edifice de la Banque Molson 
57 Ave, Jasper Ouest Edmonton 


J. E. WIZE RAA. FAC. 
Architecte 
Chambre 13, Edifice Wize 
534 Ave. Jasper Oucst Edmonton 


BARNES & GIBBS 
Architectes ilcenciés 


R. Percy Barnes, F.A.IC, A.A.A. 
C. Lionel Gibbs, MLS.A., A.A.A. 


Tet, 1361 


Eudossqupespeeneeeg 
É4 DIVERS ë 
ÉRRSSRERREN NN ENTER IS 


1H, Ave Jusper, Edmonton 


JAMES HENDERSON 


Membre de l'Institut Royal des 
Architectes Britanniques 


Architecte licencié pour Alberta 
42 Ave Jasper Ouest, Crvstall Block 


C. M. BURK 


PHOTOGRAPHE 


308, Avenue Jasper Est 
Vis-h-vis l'Ave, Queen 


HAN RE [SNTREE ENT LEE SRE RIT EN EE RS MORE 


Ë . INGENIEURS . - 
Ë 


P. M. CASTOR 


Photographe 


JL COTE, D.L.S,, CE, F, 8, SMITH, B.Sc. C.&M.E. 


COTE & SMITH 


Arpenteurs de terrains, emolacement de villes, limites À bois 
et mines, Estimations fournies sur le rendement et 
ja qualité du charbon 


Tiroir 1807 Office : Cristall BIK, 
Phones 1560 8 1279 EDMONTON, ALTA. 


KIMPE & HEATHCOTT, 
ARPENTEURS et INGENIEURS CIVILS 
113 Ave Jasper 
Tel. 127 
Boîte B. P. 1437 
Edifice — CRÉDIT-FONCIER 


156 JASPER AVENUE, EAST 


SEE EN 5 AN HO MAT a où © 


W. H. CLARK & Co. 


Manufacturiers de | 
CHASSIS, PORTES, MOU 
LURES, Etc. 


. PHARTIACIES . 


RARE A ER ne IPS A EIRE AT EQER 


Pharmacie 
Laval 


130, Ave JASPER 
EDMONTON 


llarchands de ‘ 
BOIS de CONSTRUCTION, 
LATTES, BARDEAUX, 
CHAUX, POIL, Etc. 


Manufacture et Bureau. 
9me. Rue Ouest, Edmontoi 


REPARATIONS DE CHAUSSURES. 

F. Slime, ‘The Northampton House 
confection et réparation de bottines st 
de souliers. 

Tout ordre promptement exécuté. 

Travail de première classe fait sur 
commande; réparations difficiles et de 
chaussures de caoutchoux, une spécialité, 
36 avenue McDougall gnd ,en face ls 
Grand View Hotel, 


RE ne ee RS 


Larue 6 P icard 


ont maintenant leur bureau au 


No. 248 Ave Jasper 
Chambre No. 4. 


T. E. GAGNER 


PHARMACIEN 


GE CRRAGGOGHENANGEER 
w es 
3 . + SPORT .. . £ 
D EN ES EN GEO D HU HUE 


The Edmonton Sporting Goods Depot 


Simpson & Von Haas! 
Armes, munitions, et articles de sport, 
Fusils réparés, Les commandes ven- 
ant de la campagne reçoivent une 
attention spéciale. 

233 ave, Jasper est : : : 


Edmonton 


DPOROGOGAGBCESES EE 
Bo. MOBES . . 


# Téléphones : 
GER LE SR ED UD NE LE LR LS ED LS 63 CL L3 U3 LAN D 


Oflice, 1516 
Résidence, 1798 


The Toronto Millinery Store 


Cette saison surpassera les précéden- 
tes en qualité et diversion des derniers 
modèles de Paris et New York. 

Mlle Farrell, récemment de l'Acme 
Co. fait parti de notre maison. 


Mme. :C. FERRIER 
143 Jaspor, porte suivante des magasins H, li, 


THE FASHION, 277 ave, Jasper est 


annonce une petite surprise 


Les chapeaux les plus élégants, les mati- 
nées les plus coquuttes, les corsotg P.C les plus 
hygisniques, les jupes lex plus distinguees, tout 
cela so vend avec un grand rabais. Les demes 
et los demoiselles sont, cordinlement invitées 
de profiter de cel énorme sacritlce, 


H. A. CLEGG, 


ExCADRRUR ET BoURREUR 


ENVOYEZ LE COURRIER DE 
L'OUEST A VOS AMIS. 


— — 


AVIS 


L'occasion de faire faire du 30) 
pour cent à votre argent, en le 
plaçant dans la  Wyoming Coï- 
solitated Asbestos Co.” sera bien- 
tôt partie et ne reviendra jamais. 

Ce stock de valeur sera vendu 
pendant un temps très court à 10 
cents la part, 5 ets comptant et 
les autres 5 cents à être payés sur 
les dividendes. La compagnie 
s'attend à payer pas moins de 21 
cents par part en dividendes an- 
nuels, 

Pour plus amples informations 
écrire de suite à John T. Armata- 
ge, 164 Donald Street, ou passer 
à son bureau, 240 Avenue Jasper 
Fst, Edmonton, 


617, deuxième rue—volsin du patinoir 
EDMONTON 


LES CONTRACTEURS 
Font nos prix pour nos matériaux de 
construction 
Ciment, plâtre, portes, chassis, 
papier, etc, 

Gorman, Clancey & Grindliey 
Edmocton : : Calgary : : Nelson 


Limited 


est cependant loin d'être exact. Prehque 


de vulgaires caisses au point de vue du 
ton. i 


ment vendus par des personnes qui ne 
savent distinguer une note de musique 
d'une 


moilleurs des pianos en achetant ceux 
des marques connues: Steinway, Nord. 
heïñner ou Haines Bros. 


Geo. H. Suckling, agent général pour le 
Nord Ouest. 
rue, 


par de bien connus fabricants et pleine. 
ment garantis. 
paiements de 55.00, $8.00 et $10.00 par 
mois. - 


H. Suckling, entrepôts de pianos, 612 
Deuxième rue, Edmonton. , 


FI 


Hotels et Restaurants 
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PLAN EUROPÉEN 
KA» 
Chambres avec Bains 
Prix de 81,00 à 93.00 par Jour 
N à & 

CAFE OUVERT JOUR ET NUIT 
Lunch pour les hommes d'affaires 
de midi à 3 heures 
Prix 50 cents 
BR # 


Chaque dimanche 
DINER SPECIAL 
de 5 heures 30 à 9 heures 
Prix 75 cents 


(Suite) 


Et, jetant autour d’elle un re- 
gard effrayé ,elle continua : “ Eh 
bien! si ma tante... ma pauvre 
tante. ..”’— Puis, se reprenant, 
elle déclara résolument: ‘ Mon- 
sieur! je vous cède la place! 

—Vous allez, mademoiselle? , 

Ghislaine lança à tout hasard: 

‘‘Au port des pêcheurs... j'ai à 
$ faire!... 

—Comme cela se trouve! fit 
Bertrand Réval en se relevant pré- 
cipitamment; j'y allais justement. 

—Vous avez peut-être l’inten- 
tion de m'accompagner?...  de- 
manda Ghislaine d’une voix 
désolée, 

—Si.., si vous n°y voyez aucun 
inconvénient.” 

Ghislaine, les yeux perdus de- 
vant elle ,réfléchit qu’étant donaé 
son ‘‘état d'âme, autant vau- 
drait une promenade avec Ber- 
trand Réval que de rester seule ’i- 
vrée à des pensées qui... à des 
considérations que... 

Aussi répondit-elle faiblement : 

Moi!... vous savez, cela me 
serait égal... mais les convenan- 
ces... mais ma tante!... vous 
ne songez pas à ces inconvénients ? 

—Mme d'Ablon sait bien qu’au 
bord de la mer...” commença 
Bertrand avec conviction. 

Ghislaine l’interrompit 
tueusement : 

‘Cela ne se passe pas comme 
à l'Oasis... ah! heureusement. 
vous ne connaissez pas l’Oasis? Ce 
n'est pas gai ,allez!... la... la. 
la... Ja... 

Et comme si elle eût voulu fuir 
quelque chose, Ghislaine se mit 
en marche. Bertrand la rejoi- 
gnit. 

Mais à peine eurent-ils fait 
quelques pas que Ghislaine, priss 
d'un doute, se retourna vers Be: 
trand : 

‘Au fait, qu'allez-vous 
au port des pêcheurs? 

—Te... je... vais envoyer des 
dorades à un camarade marié. 


Proprietaires : 
A. YORK et C, J. ROBERT 


è GerautiC.J.ROBERT Tel. 1331 
600000680000000090000600900 


Richelieu Hotel 


J, N. Pomerleau, Prop 
HE MN 


Peusion : 81.50 et 82.00 
Pension à la semaine : $7.00 


H # 
PRIX MODERES 


QUEEN’'S HOTEL 


Ave. Jasper est 
L'hotel le plus aucien et le mieux 
connu d'Edmonton 
Guurtiers généraux des Canadiens- 


français 
B. HETU, propriétaire Tel. 16:6 


impé- 


Dominion Dining Hall 


23 Queen's Avenue 
Sous une nouvelle et parfaite 
administration. 
Ur Repas %5c 5 Repas pour $1.60 
Carte ‘'Meal Ticket” $4.00 
McDOUGALL & BOWN, Props. 


CAFE PARISIEN 
Changement de propriétaire 
- P. BORLE. 

Comme par le passé le Café Parisien 
continuera à donner à sa clientèle la sa- 
tisfaction la plus complète. 

246 Avenue Jasper Ouest (en face du 
Théâtre Dominion). 

A SO EEE 


fai ‘e 


POUR VOS M'est-il permis de vous adresser 
BONBONS VOS |la même question? 

PEA NUTS GRILLES! Je... je...” -_ Ghislaine 

essayez chercha un peu, puis répondit 

H ARTLEYS gaiement, prenant décidément son 

coin de l'ave Jasper et 2ème parti de l'aventure: — “ Je vais 

325, JASPER EST | envoyer un homard à ma nou:- 


rice!... 
— À votre nourrice ?... 
bien civilisée? 


Phone 2132 
elle est 


ENVOYEZ LE ‘ COURRIER 
DE L'OUEST’ À VOS AMIS. 


L'Héritier 
d'Humbert II 


(Suite) 


— [Le prince, demandat-il mena- 
gant. Où est mon fils?... 

Le guerrier qui dirigeait l’es- 
corte fit une signe d'arrêt à ses 
hommes, et pénétra dans le préaa. 


$1® et $2°* par semaine 


vous permettront d'acheter un bon or- 
gue sonore fait par les meilleurs cons. 
tructeurs, (Doherty, Thomas, Karn, Do- 
minion, Bell, ete.) En très bon état et 
à des prix variant depuis $655. 

Beaucoup de ces orgues ont été prises 
en partie de paiement sur des pianos 
Nordheimer, et elles sont offertes main- 
tenant à des prix d'écoulement {moins 
que la moitié du prix oviginal) pour 
faire de la place pour nos nouveaux ap- 
provisionnements. Gev. H. : Suckling. 
Entrepôts 612 Deuxième rue. 


D —(Comte de Viennois, dital 
1 4 avec tristesse, messcigneurs les 
Un Intérieur agréable barons, je jure ici sur l'honneur 


que nous n'avons point trouvé Île 
prince à la Cour delphinale. Si 
Jehan d'Albon est encore à Gre- 
noble c'est qu'il est bien gardé. 

-—Tu dis?... 

—-Je dis que notre souverain est 
prisonnier de Churles de france, 
ct pour peu que nous tardions en. 
core, le trône d'Humbert n'aura 
plus d'héritier, 

—Trahisou et malheur à nous! 

—Malheur à moi dit le vieux 
seigneur, malheur à moi qui suis 
cause de la captivité de mon 
fils!.,. 

Nul ne répondit; un immense 
accahlement avait succédé à :la 
première explosion de colère. 

Eudes reprit avec douleur : 

— Il ne nous reste plus qu’à 
nous séparer mes fidèles, et puis- 
que c'est moi qui doit assister im: 
puissent à l’agonie de mon pays 
et de ma race, au nom des dau- 
phius, mes ancêtres, au nom de la 
province entière, Messeigneurs, je 
viens vous dire: merci.... Nous 
pousuivions un but noble et grand 
mais Dieu ne veut pas que le sang 
de Guigues VIT règne en son nom 

—Lâcheté! crièrent les barons, 
nous irons chercher notre prince 
jusqu'à la Cour du roi de Franes 
s’il le faut! Tout est prêt pour 
la lutte, aux armes! 

—Aux armes! répéta, comme 
un écho, la voix mâle des servi- 
teurs et des guerriers. 


I y a différeutes manières d'épargner 
de l'argent, mais il n’en est pas de pré- 
férable à l'achat d'un piano ou d'un or. 
que fait par paiements mensuels. Au 
lieu que votre argent ne vous rapporte 
Que 4 pc dans une banque, vous: ga. 
gnez au moins 100 p.c. d'agrément 
dans votre intérieur ;et quel est le pla. 
cement au monde qui peut être comparé 
au plaisir que cause la possession, et 
l'usage d'un instrument musical dans 
votre inaison. 

Allez parler de cela avec Geo. : H, 
Suckling (37 années d'expérience dans 
le commerce de musique). 612 Deuxiéme 
rue, 


Dans un nouveau pays 


Ou croit yénéralement que  châque 
piano est un instrument musical. Ceci 


tous les pianos modernes sont solides, 
mais beaucoup d'entre eux ne sont:que 


Îls sont fariqués uniquement dans 
un but de commerce et sont générale. 


autre. 


Pourqnoi ne pas vous procurer les 


Catalogues envoyés sur demande par 


Entrepôts 612 Deuxième 


Occasions de Pianos 


De bons pianos d'occasion sont offorts 


Prix de $236 à 5350 par 


Détails et listes sur demande à M, Geo 


daient 
d'entre eux se détacha du groupe. 


main de fer sur l'épaule du vieil- 
lard, tu entends ce que dit cette 
femme!.., 


—Ni plus ni moins que toutes 
les nourrices... pourquoi?... 

—Parce que si elle est un peu 
sauvage, elle se casserra les dents 
sur la carapace, jettera de préf$- 
rence l’intérieur... 

—Mon Dieu! ce qu’à l'Ecole” 
on vous apprend à rechercher en 
tout la petite bête!...”’ 

En riant ils continuèrent leur 
promenade; muis dans ce costu- 
me de flanelle, dans cette tenue 
négligée, Bertrand n’avait pas le 
chie suprême de Lue, ce profes. 
siounel de l’élégance. 

“C’est curieux! — fit Ghis- 
laine en le remarquant. 

—Qui est-ce qui est curieux ?.. 

—Comme des choses en tout 
semblables sont cependant diffé- 
ventes suivant ceux qui les por- 
tent.” 

Bertrand déclara : 

** Cela m'a l'air bien profond . 

—-Extremement profond, en ef- 
fet!,.,." 

Ghislaine se mit à rire el se dé- 
rida tout à fait, 

A propos, fit Bertrand un 
instant après, vous savez que Île 
mariage marche... 

—Quel mariage?... 

-(C'elui de Précourt avec Mile 
Priat. 

——Alions, bou!...""— et,, tout 
en pressant le pas pour cacher au 
jeune homme sa pâleur soudaine, 
Ghislaine demanda: ‘‘Qui vous a 
dit cela?... 

—Précourt lui-même ce matin 
en ouvrant son courrier; il a mê- 
me ajouté cvuiquement : ‘ Il n'est 
que temps!” Le malheureux s’est 


mis daliS DE +. ui ren 
ce mariage ind'+ « : le... et : 
Lamone... Ù Paveps 1,7 


Ghislaine, eria ironique: 

“Je croyais que les hommes ne 
trahissaient pas leurs amis... ju- 
muis!... 

Ce qu'il disait là, hélas! d'an- 
tres que moi ont pu l'eutendre et 
aussi le répéter, répliqua grav- 
ment Bertrand, et. bien que Pre- 
court ne soit pas mon ami, je n- 
puis m'empêcher de le plaindre de 
sa façon d'envisager la vie, le 
vouloir son avenir!... 

—Chacun est libre d'agir à s1 
guise, et sa facon d'envisager 11 
vie est celle de bien d'autres! lan. 
ça-t-elle, prise de l'ardeur de dé 
fendre Luc. 


me me 


—Non, intervint le comte Lu- 


des, vous n'avez plus Jehan d'Al-!hien que je ne mens pas. 


bon pour vous conduire. À quei 
bon lutter, 

---fu seras notre chef! 

Eudes sourit aruèrement,. 

—Je suis trop vieux pour 
guerre ! 

-—-Non, tirent les preux, et avec 
{oi nous vaincrous!.. 

Un éclair travers les yeux dn 
père criminel. 

—Vous jurez de m'obéir 

Toutes les muins se levèrent, 

—-Nous le ju... 

—Nou, nou, eria soudain une 
voix uffolée, chevaliers, seigneurs, 
barons, ne jurez pas. Tout ceci 
n'est qu'un odieux mensonge, ne 
jurez pas!... 

Une poterne de la tour vena't 
de s'ouvrir toute grande, dans 
l'encadrement apparut: l'ombre 
échevelée d’une vieille femnie qui 
remplissait à la cour ies plis 
humbles emplois, et avait jadis 
nourri Jehan d'Albon. 

Et comme les preux 
daient, interdits. 

—Avant de détrôner Charles de 
l'rance, il faudrait savoir si vons 
avez un prince pour le remplacer, 

—Que veux-tu dire?... 

Elle étendit son doigt menaçant 
vers le conte: 

—Demandez à cet” homme ce 
qu'il u fait de son fils!.., Jehan 
d’Albon est prisonnier, mais ce 
n’est pas du dauphin C'harles! 

Ta foudre tombant aux pieds 
des guerriers ne les eût pas pétri- 
fiés à ce point. [Les mains levées 
pour Je serment, s’abaissèrent. 

Les douze preux  étreints par 
une subite épouvante se regar- 
indécis. Soudain lun 


la 


la reguc 


—Comte, dit-il en posant sa 


-—-Flle ment!... 
La servante marcha vers lui. 


à un gémissement étouité 


les hommes d'armes. 
dres recoins furent fouillés duns 
tous les sens ; la tour était vide. 


en OR 


Bertrand, surpris du ton de 
Ghislaine, s'arrêta et demanda, 
presque sévère : 

“Permettez-moi de vous deman. 
der quels sont ces autres?... ou 
plutôt, continua-t-il d’une voix 
tremblante, comme je ne com- 
prends que trop bien ce que vous 
avez voulu dire... permettez-moi 
de vous prier de m'écouter, made- 
moiselle Ghislaine, Je ne sais pus 
ce que me réserve l'avenir, mais 
il me semble que vous vous mé- 
prenez sur mon compte, que vous 
vous méprenez sur Précourt et 
que je ne puis pas... que je ne 
dois pas vous laisser tromper... 

Elle se cabra, orgueilleuse : 

‘Me tromper?... . comment 
cela, je vous prie... et de quel 
droit me parlez-vous ainsi?... 

Du droit... c’est vrai, de 
quel droit? répondit-il  triste- 
ment. Oserui-je vous dire de ce 
lui que me donne mu très... tré: 
grande amitié pour vous?..... 
M'accorderez-vous au moins ce 
droit d'être votre, ami?... Œt 
n'accepterez-vous pas, comme une 
preuve de mon dévouement, que 72 
préfère courir le risque d’être ju 
ué par vous capable d'une déla- 
tiun dont le caractère me déplaït, 
me répugne, que de ne pas vous 
éclairer sur lu valeur et le cara:- 
tère d’un homme tel que M. de 
Précourt?” 

Elle se taisait, El continua, |. 
voix ferme, trouvant ses mots, 
maintenant n'hésitant plus: 

‘ Précourt n'aime pas Mille 
Triat, il l'épouse cependant... 
Parce qu'il est de ceux qui, comr 
tant sur leur visage, leur tourn t- 
re. leurs avantages physiques, en 
profitent pour ne rien faire qu: 
des dettes, spéculant sur cec: 
qu'il rencontreront quelque jou: 
et séduiront une pauvre enfant 
qui, en liquidant leur passé et leur 
préperunt un avenir de luxe et 
d'oisive-t, sera trop heureuse d'a. 
choter un peu de bonheur, bie- 
peu, nélas, dans le présent!.. 
Ah! quoi que vous puissiez pe” 
ser du parullèle, au risque de vous 
paraitr: «cieux de l'oser, laissez 
moi vous dire combien est difti 
rent lui que je me fais du mu 
riage et combien je souffre de 
croire que vous me soupçounez (de 
partager les mêmes vues intéres- 


st & 
sees,,, 


(A suivre) 


—S$eigneur d’Albon, vous savez 
Un 
soir le prince est arrivé à la tour 
sans urmes et sans escorte, le leu- 
demain il avait disparu. Où est- 
27... 

Les guerriers firent un geste de 
menace, 

— Où est-11?.., 

-— (On vous l'a dit, prisonnier de 
Charles. 

— (C'est faus!.., 

—Quoi! reprit orgueilleusement 
le comte, vous osez mettre en do1- 
te Er loyauté du fils de vos souve- 
raius: vous osez supposer que Eu- 
des de Viennois, le cousin d'Hum- 
bert IT, est un meurtrier!... De 
par Saint-Georges, messeigneurs, 
vous avez une fière audace! 

—Le prince, où est le prirce 
criaicnt les preux. 

—Silence dit dla vieille femme. 
Pcoutez... un être vivant se 
meurt dans les souterriins de Ja 
tour!.,, - 

Une rumeur sourde semblale 
print 
sortir des entrailles de la tr-re. 
Un mouvemeent se fit parmi ies 
guerriers. ÆEn un instart lu tour 
fut envahie par les segueurs et 
Les man 


Les douze preux l'oeil enflur- 


mé, l'expression terrible se réu- 
nirent dans la petite salle austère 
où leur prince avait dormi quel- 
ques jours plus tôt, puis, sans se 
concerter, d’un même mouvement 
généreux et loyal ils tirèrent leur 
épée et jurèrent avec force: 


—-Nous le vengerons, nous Île 


vengerons | 


Le temps pressait; depuis que 


Charles de Trance était à Grens- 
ble, une trahison ou une indiscré 
tion sur les rebelles pouvait être 
commise ; les preux décidèrent de 
juger le comte. 


(A Suivre). 


LES PETITS 
LES GRANDS 
TOUS 


peuvent ss procurer des vête- 

ments qui leur aillent parfaite- 

ment, 

Le système ‘ MALE ATTIRE ’ 

garantit la coupe de tous les vê- 
tements spérinux. 

Nous avons plus de 100 patrons n 

choisir, ‘16 

Ne croyez pas le tailleur ui pré! 

tend que vous êtes difficile à 

habiiler, C'est l’excuse de son 
incapacité, 

Nous n'avons pas besoin de tail- 

leur qui vous laisse à vos préju- 
és car cela fait son affaire, 

Éatisfaction sous touslesrapports 

ou la vente est annulée, 

SSSR O0 de printemps de 812,00 


I1 n'y a que ia 
MAGIC BARING POWDER 


dont los résultats soient merveilleux, 
Goîte poudre ost pure, saine et économique 
VENDUE EN BOITES DA TOUTES DILIENSIONS 


Ve E-W. GILLETF CO, LTD. 
À Toronto, Ont, 


Un gouter toujours prêt 
et appétissant. 


mm + 


Tartes à la viande 
et saucisses roulées 


|| Crême à la glace, la meil- 
f: leure de toute la ville: 
bte Le, 1 


Peut être obtenu chez : 


A. FE. AITKEN BAÏLLIE HAMILTON 
140 Avenue Namayo Phone 1830 
EDMONTON 


219 AVE JASPER (a coté del'Opera House,) 


Sympathie de femme 


Etes-vous découragée? La note de votre doc- 
- est-elle un lourd fardeau ? Vos aouffr ance 
sont-elles grandes? Tout cela signifie que vous 
êtes une femme délicate. J'ai été découragés 
moi-même ; maisj'aiappris comment me guérir, 
Je désire soulager votre souffrance. Pourquoi 
no pas mettre un terme à vos douleurs et arrêter 
la note du docteur. Je puis faire cela pour vous 
el vous voulez me prêter votre concours. 
Tout ce que vous avez à faire est de m'écrire 
gour demander une boite d'échantillon gratuit 
e mon reméêde, Cette boite vous guérira sans 
doute, Pourquoi ne ferait-elle pas pour vous ce 
qu'elle a fait pour d'autres. Si cela était je scrais 
beureux et vous même seriez guérie pour 2 cts. 
{le coût d'un timbre poste. Vos lettres seront 
tenues confidentielles, Heriver auiourd'hui 


pour mon tralement nt gretn 
MRS. F, E Ft A "Windsor, Ontario. 


À. E. Hopkins 


Marchand de gros 
en vins et liqueurs. 

Attention spéciale 
aux commandes pour 
maisons priveés. 


PHONE 1250 
127 Ave, Jasper Est, Edmonton 


memes 


T. HINDLE, tailleur. 


C'est maintenant 


le moment de 

commander vos , 
vêtementsdeprin- L'AIR FRAIS est le meil- 
tempset d'été |leur préventif du Rhume et de la 


Toux; mais si vous souffrez de l’une 
ou l'autre de ces affections, vous 
trouverez rapidement la guérison 
dans l'emploi du 


Prix : 25c la Boutellie 


À Chaque vêtement 
est fait sur vos 
propres mesures’ 
Etoffes écossaises, 
irjandaises, et an- 
A ince, dans les 
genres les plus 
récents. 
Prix raisonnables 
Satisfaction 
Garantie 


* 


T. HINDLE, 


132 Avenue Jasper Ouest. ler: étage 
Bloc Deggendorfer 


Agents pour ‘Crown Tailoring Co.” 6) 


UN BON PAIN 


Nous garantissons 


est ce que nous vous donnons pour votre argent, 
la qualité, le voliune et le poids de notre pain. 


ESSAYEZ NOTRE PAIN 


‘“ Mother's Bread” 


IL SE DIGERE FACILEMENT 
FABRIQUÉ SEULEMENT PAR 


HALLIER & ALDRIDGE 
TELEPHONE 1327 223 AVENUE JASPER 


COROLLA 600100 00082000 


CPP TT LEE EE ETIT ET ETETECER EE T LT LT EUET PEDEETE CETTE EEE TETE CEE LES EEE GS 


P auline, MODISTE 


656 avenue Jasper Ouest 


Nos nouveaux salons sont prêts 

MODELES NOUVEAUX 
en dessins multiples et de bon goût. Prix 
modérés pour modèles pratiques et des plus 
récentes créations. 
ANNEE CDR EDEN ERA PR RER A EIRE PAR Em PE RE ES 
EUOLTPTTEEIETEETTEE TE CLONE CELLES 


EDMONTON ICE COMPANY 


R. SIMPSON, Gérant 
Detaillants en glace et bois de chauffage. 


HHGHOGDUHUHLRELEES 
GARAGE GHERÉÈS 


Phone 1220 


Prière de lire ci-après nos prix de détail pour la glace durant la saison 1909 


Glace pour {a saison allant du ter Mal au 30 Septembre 
Par rois Par saison 
LEA livres quotidiennement . ss 17.00 


Conditions } stone comptant, payable d'avance. 


EDMONTON ICE CO. 143 ave. Saskatchewan $ 
RSRNAADONANPCANNNPARARARNANNANAANABAANNE 
EEE EEE ER EEE EEE EP ENEES GET RE ÉTEN GE ENENEN CAGE ENT E 


Chaque Chose nécessaire pour la 
construction 


depuis la cave jusqu’au grenier 
GRANDES OU PETITES MAISONS 


Venez nous voir ou écrivez-nous pour avoir notre catalogue illustré 
et la liste de nos derniers prix 


CUSHING BROS. CO.’ LTD. : 


coin de l’ave Namayo et de la rue Elizabeth Phone 1338 
ÉRÉPÉTIAITETENITITIA Lit TS ER ES TA RALAIA TL IA Lt Li LT LE 


as de comptant, pas de glace 


TAG RRRE LR TR RAR SRE PARA A TS ETES 


MORE EEE ENST ENENSR ÉTÉ EN RER ETSIENENES 


_LE COURRIER DE L'OUEST JEUDI, 27 MAI, 1909. 


CHRONIQUE 


nt 7 


MIE 


Il est des jours où, dans l’amas 
des souvenirs, se lève et se détu- 
che; douloureux ou aimé, blauc ou 
gris, le fantôme d’un être, d’une 
heure. À quoi tient cette évoca- 
tionf À un parfum, une intona- 
tion particulière, à un mot réen- 
tendu et dont vos oreilles étaient 
déshabituées, Parfois à moins. 
Un aspect du ciel, ordinaire pour 
tout autre, nous rejette en arrière 
et nous fait revivre les mêmes 
minutes, en face des mêmes splen- 
deurs d’un triomphant coucher de 
soleil. 

Dès lurs, l’obsédante vision 
s'empare de l'esprit et du coeur; 
elle nous enveloppe, nous enserre; 
elle peuple notre solitude, nous 
isole de notre entourage; captive 
et grise si elle est douce, broie et 
torture si elle réveille une douleur 
assoupie, 

On ne peut lui échapper. Sou- 
ple et coquette comme une femme, 
elle se glisse, insinuante, entre les 
feuillets du livre ouvert pour la 
combattre, elle se rie de la pointe 
de l'aiguille dont nous la mena- 
cons; elle nous tient asservies 
sous son charme despotique. 

... En vain je lutte.. Ce matin, 
parce que le ciel est pur, d’un 
bleu sombre ,au-dessus de ma tè- 
te à des hauteurs sidérales. 
avec des dégradations où l'oeil se 
perd, pour finir, tout là-bas, pres- 
que blanc derrière les masses som- 
bres des arbres; parce que le vent 


sez-moi votre histoire de France”’: 
Une ‘grande, un jour décrèta 
qu'elle ressemblait à un Tanagra, 
nos données sur Tanagra étaient 
plutôt vagues, nous ne fümes pas 
moins en admiration devant les 
connaissances artistiques de notre 
aînée. Par contre, Mie était dé- 
solée du peu de volume de sa che- 
velure, nous avions beau l’assurer 
qu ’ était en proportion de son 
visage, gros comme une pêche du 
jardin de M. l'Aumonier, Mie se- 
couait les boucles coupables en ca- 
ressant la longue tresse brune 
d'Anna. À toutes les propriétaires 
de chevelures opulentes elle de- 
mandait un conseil, une recette, 
elle employa les remèdes les plus 
énergiques, Un matin, lorsqu’elle 
entra en classe, nous ne püûmes 
retenir une exclamation: Mie a- 
vait les cheveux coupés à la Ni- 
non. 

Qu'elle était jolie ainsil Ses 
cheveux fins et doux comme de 
la bourre de soie retombaient tres 
courts, laissant à découvert la nu- 
que laiteuse et voilaient d’une 
frange d’or clair le haut du front; 
on eut dit un mignon page descen- 
du d’un tableau. 

Elle possédait, sous son enve- 
loppe de femme en miniature, la 
quintessense de toutes les qualités 
féminines, et aussi quelques légers 
défauts, mais si jolis, si aimables, 
qu’ils la faisaient plus prenante. 
plus ééduisante. Elle avait une 
manière à elle de minauder, que 
nos maîtresses combattaient dre 
toutes leurs forces: le résultat 
était toujours le mème: l'enjo- 
leuse faisait se terminer les ser- 
mons par un sourire et un hon re 
gard. 

L’iuconstance et l'oubli sont le 
lot de la nature humaine. Au sor 
tir du couvent, nous nous étions 
promis une amitié éternelle, des 
serments solennels avaient été 
échangés et, est-ce possible? la 


Soc. 


he ————— 


Le Séraphin des soirs passe le long des fleurs... 
La Dame-aux-Songes chante à l’orgue de l’église ; 
et le ciel, où la fin du jour se subtilise, 


prolonge une agonie exquise de couleurs. 


Le Séraphin des soirs passe le long des coeurs, 
Les vierges au balcon boivent l’amour des brises; 
et sur les fleurs et sur les vierges indécises, 

il neige lentement d’adorables pâleurs. 


Toute rose, ‘au jardin, s’incline lente et lasse, 
et l’âme de Schumann, errante par l’espace, 
semble dire une peine impossible 


Quelque part une enfanttrès douce doit mourir... 
O mon âme, mets un signet au livre d'heures, 
l’Ange va recueillir le rêve que tu pleures. 


à grands coups d’encensoir, m’ap- 
tete les senteurs troublantes des 
chèvre-feuilles; parceque tout est 
azur, Elondeur, paix et calme; sa 
silhouette gracile s’est enfoncée 
dans mon coeur, dans mes yeux. 

Je la vois partout. Elle m'a 
suivie dans la retraite ombreuse 
vh je m'étais réfugiée pour la 
fuir. Elle se profile rieuse sur la 
lentelle 1ère des saules ; farfadet 
gracieux, elle s’interpose entre ma 
plume et mon papier, dispara:t 
pour reparaître aussitôt avec des 
gestes très prestes de jeune chatte. 

En ce moment, je la vois ap- 
puyée au trone brun et see d’un 
arbre, ses cheveux pâles s’irra- 
dient en une auréole qui nimbe sa 
tête fine, met une clarté dans le 
feu sombre de ses yeux. Suivant 
son accoutumance, ses bras sont 
reliés derrière la nuque qu’elle do- 
deline, semblant bercer d’un ryth- 
me lent l’ébauche d’un rêve. 

Son emprise est absolue, Ses 
serments, les riens dont notre ami- 
tié était faite m'assaillent et me 
pressent, je. sais que je ne pourrai 
que parler d’elle, et je lutte et 
j'hésite: j'ai peur que, . sous le 
poids des phrases, sa grâce frêle 
ne se brise, comme la mort a brisé 
son corps fluet de bibelot fragile. 

J'ai toujours eu l'impression 
physique qu’un poids trop lourd 
l’écrasait : le costume d’uniforme, 
sévère et rigide, le prénom  son- 
nant la charge, les luttes barbares, 
héroïques, qu’elle portait, elle si 
douce et pétrie d’amour ? 

Nous l’appelions Mie. ‘Mie, 
prêtez-moi vos gants,” et elle, 
complaisante,  prêtait au risque 
d’être grondée, et de voir passer 
l'extrémité des doigts de l’em- 
prunteuse à travers le gant. Dans 
tous nos embarras, Mie était là: 
: | prêtant, donnant, plaidant. 

Elle semblait notre benjamine, 
mais elle ne s’affligeait pas de sa 
petite taille : elle riait quand nous 
lui disions: ‘ Saxe, Bibelot, pas- 


N 


à guérir... 


ALBERT SAMAIN. 


æ 


vie, avec ses grandes vagues hou- 
leuses et traîtresses, nous ayant 
rejettées de côté et d’autre, avant 
un an notre correspondance se 
ralentit, puis cessa. 

Un jour le ciel était pur, l'air 
embaumait le chèvrefeuille, ‘e 
souvenir de Mie, intense, me 
hanta. Repentante, ne pouvant ré 
sister à je ne sais quelle sugges- 
tion, j'écrivis et, pleine d'espo r 
en son âme miséricordieuse, j’ut- 
tendis, certaine qu’elle m’indul- 


| 


cette âme de femme, enclose ç11|Ë 
un corps d'enfant, offrit à la 
mort fut terrible. 

...Un soir du mois de mai, 
alors que les premières fleurs de 
chèvrefeuilles entr'ouvraient leurs 
calices, Mie laissa retomber sa 
tête de cire sur les oreillers en- 
dentellés : elle était vaincue... 

...Cette histoire ténue de ma 
petite Mie, que je viens de fixer 
avec des mots écrits, me fait son- 
ger à ces papillons que les en- 
fants crucifient et dont la pous- 
sière diaprée des ailes reste aux 
doigts, Mais, parce que ce matin 
le ciel était pur, que le vent à 
grands coups d’encensoir m'en- 
voyait les senteurs troublantes des 
chèvrefeuilles: parce que tout é- 
tait azur, blondeur, paix et cai- 
me: sa silhouette gracile s’est en- 
foncé dans mes yeux, dans mon 
coeur et j'ai lutté en vain... 


MAGALI. 


THE ACM 


Coin seconde rue et Ave. Jasper 


N°'rr assortiment de com- 
plets pour hommes, ne 
laisse rien à désirer. 


T Dernièrement nous avons re- 
çu quelques habits d'été. Ces 
modèles les plus nouveaux, prou- 
vent à-nos clients combien nous 
nous efforçons de leur vendre de 
la marchandise qui leur donne 
satisfaction sous tous les rap- 
ports. 


mme" 


% Notre stock de chapeaux Pa- 
ma et Pailles fines, démontre 
aussi l'attention avec laquelle 
nous voulons plaire à nos clients 
en leur offrant ce qu'il y a de 
plus nouveau en fait de chapeaux 
d'été. 


Le Journal de Francoise 


Le Journal de Françoise n’est |8 
plus... 

Un soir attendait sa 
venue périodique, avee toujours 
le même plaisir renouvelé, la char-|£Ë 
mante revue s’est présentée avec|h 
un attristant P. P. C. ä 

Et sans ménagement l’on a ap-1h 
pris la décevante nouvelle, 

Le ‘Journal de Françoise” 
n’est plus.... 

En un article qui, par 
neur raffinée, son allure impec. 


cable, est encore comme une ul-lE 
time coquetterie d'écrivain, l'ex- 


qu'on 


sa te: Coin seconde rue et Ave. Jasper 


cellente Françoise prétexte des de- 
voirs nouveaux qui ne lui laisse- 
ront plus désormais le loisir de 
s'occuper de la rédaction de son 
journal ,et par probité de direc- 
trice,- Françoise préfère en sus- 
pendre la publication. 

C’est son droit et nous n’avons 
qu’à nous incliner; mais malgré 
cela, Françoise nous permettra de 
regretter profondément sa déter- 


Madame TCaymond 


a transferé son magasin 

542 avenue Jasper, Ouest (Bloc Wize) 

Une meilleure attention que jamais pourra être apportée aux 
désirs des clients par l'agrandissement des locaux et'une amé- 
lioration générale 

. Soins particuliers donnés aux opérations suivantes : 


Coiffure Manicure Vibrassage Massage 
Epilation Electrique 


ination. : Le 

nus t ses d'existe Assortiment complet de crêmes, cosmétiques, perruques, 
» pres sepr années « ex1s , nce, cheveux, etc. Nous invitons votre examen, 

le ‘‘Journal de Françoise”? s'était 


Pme emeeneent 


acquis parmi la jeune école litté- 
raire canadienne, de profondes 
sympathies. 

Etait-ce réellement un journal 
féminin? Peut-être... Mais il 
avait, je crois bien, autant de lec- 
teurs du sexe laid, que de l’autre; 
et il nous a semblé que les plu- 
mes masculines se mêlaient sou- 
vent d'y collaborer. 

C'était surtout une revue pro- 
fondément  dévouée à l’avance- 
ment des Lettres canadiennes, et 
nous Jui sommes redevables d’a- 
voir pu, de temps à autre, y sa- 
vourer les prémices de jeunes ta- 


OU UUvUU UT evene suvuuvuouvvuuuueuz 


IL NY À PAS UNE FENTE 


em  , 


dans les seaux ou baquets faits de 


“ EDDYS FIBREWARE ” 


Chaque article est solide, résistant de longue 
durée sans un cercle ni une iointure. 


# 
È 
h 
Et vous obtiendrez de grands avantages en 
insistant pour avoir la marque “ EDDY.” 


$ 
ë 
; 


lents. J 1&HF ; Vendus toujours et partout en Canada. 
e Journal de Françoise n’e 
plus... $ Demandez les Allumettes de Eddy 


Sa disparition créera, dans :» 
journalisme littéraire canadien, 


un vide profond et durable... 


Es PET LL MR LOLDE DLL ELTEDE EEE PTE LUTTE fi L 
ee 


PLANTES DE JARDIN 


Mettez-vous assis et écrivez-nous quels genres de 
plantes vous désirez et permettez-nous de remplir 
votre ordre, qui vous sera livré quand vous le désirez. 


J. de N.. 


SUPERBE PIANO ‘NEW 
ART BELL ’’ à vendre, n’a ja- 
mais servi, occasion exception- 
nelle pour une vente rapide, 

Prix envoyé sur demande faite 
au ‘Courrier de l'Ouest,’ 654 
Deuxième rue, Edmonton. Paie- 
ment facile sur désir. 


Voici les meilleures variétés de fleurs à 25 cents 
la douzaine : 


gencierait. Asters Pensées 
Les jours passèrent sans que FU 

j'eusse cessé de penser à elle. = Lobélies Philox 

la revoyais, à seize ans, avec ses 

cheveux courts, ses lèvres de bon: résumé à R eme e Marguerites Petunias 
4 E an . : g 

té, ses yeux de earesseï mis son | imestends du NordOuest [] /MyYOSOtis Roses 

sourire m'inquiétait, il était ua Canadien ; 

peu triste comme dans les heures] qoute personne se trouvant le seul Chrysantèmes Verveine 

él lie, pendant lesquelles [chef d’une famille, ou tout homme âgé 
de mélanco I d de plus de dix-huit ans, peut prendre Nasturces Zin a 


nous ne savions jamais à qui ou 
à quoi elle rêvait. 

La réponse vint, la réponse si- 
nistre, brutale malgré sa forme: 
*{ Notre ange s'est envolé. I prie 
pour nous.” 

Il est des chagrins que l’on ne 
peut décrire. On pleure sur l'ê- 
tre re vi, sur le lambeau de sa pro- 
pre vie glissé dans la même tom- 
be; on pleure d'horreur, d’effrui 
en apprenant que l’on. meurt à 
vingt ans; on pleure égoïstement 
pour ne plus songer à rien, pour 
calmer la douleur exacerbée. .. 

Une amie commune me donna 
des détails sur les derniers mo- 
ments de notre Mie. 

Où avait-elle pris son mal? On 
ne le savait, lle était si déli- 
cate! Une légère averse reçue un 
soir d'été, une promenade tardive, 
l'air trop vif de la mer; qu'accu: 
ser? Tout de suite le médeci' 
avait secoué la tête: cette esquisse 
de femme était incapable de ré 
sister à la pneumonie ou à ses sui- 
tes, 

Mie languit plusieurs mois. 

Elle connaissait le nom de son 
mal terrible, et la résistanre que 
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comme homestead un quart de section 
des terres du gouvernement dans l& Ma- 
nitoba, la Saskatchewan ou l'Alberta. 

Le demandeur doit comparaître per- 
sonnellement à l'agence ou à la sous- 
agence des terres du district. Une en- 
trée de homestead peut être faite par 
procuration, sous certaines conditions, 
par le père, la mère, le fils, la fille, le 
frère ou la soeur du demandeur. 

Devoirs.—Au moins un séjour de six 
mois chaque année sur le terrain et la 
mise en culture de celui-ci durant un 
terme de trois ans. 

Un possesseur de homestead peut vi- 
vre dans un rayon de 9 milles de son] 
homestead, sur une ferme de pas moins |È 


de 80 acres possédée et occupés par lui, | Ï MPERI AL. B ANK OF CAN ADAÀ 


ou possédée par son père, sa mère, son 
fils, sa fille, son frère ou sa soeur. 
Capital payé, €6,000,000 Réserve, $6,000,000 
D.R.WILKIE, Président, Hen. R, JAFFRAY, Vice-Président 


Choux 75 cents le cent  Choux-fleurs $1.00 le cent 
Plants de tomates de # pouces #1.00 la douzaine 


Serres W. RAMSAY 


Téléphone 1292 


RP SE PAR RTS ERA ER EEE 


ERNEST 


En certains districts un homesteadet 
peut prendre en préemption un _home- 
stead dans le voisinage du sien. Le prix 
d’achat en est de $3.00 l’acre et les de. 
voirs sont Jes suivants: résidence sur 
l'un ou lautre homestead de six mois 
chaque année pendant six ans, à dater 
de l'entrée du homestoad, et culture sur 
le homestead de préomption de 60 acres. 

Un homesteader qui a utilisé son droit 


Gapital autorisé, $10,000,000 
Bureau principal, TORONTO, Ont. 


À en Franco: Crédit Lyonnais: Angleterre: Lloyd'e Bank, Buronn, rue Lombard, 
Le Me Ÿ York: Manhattan Bank À: Minneapolta: First National Bank; Bt. Paul: 
Second National Bank; Chicago: First National Bank. Suoourgales à Manitoba, Albu- 
ta, Saskatchowan, Colombie Anglaise, Québeo et Untario, 


Lettres de Credits pour voyageurs, bonnes dans fous les pays 
‘‘Bank Money Orders.'” aux prix suivants: 


de homestead et ne pout achoter ds 

,00 et moins Sote. 
homestead de préemption dans son Audessus 292.00 oÙ ne dépassant pus 910 . Sete, 
district, peut en acheter un dans cer: | 10.00 ,, M - j0cts. 
tains districts aux conditions suivantes: u 2.00 ., ” D - lôots. 


Prix $3.00 l'acre. Devoirs: Résiden- | Ë 
ce de six mois chaque années pendant 3/15 
ans; culture de 50 acres et construc- |ES 
tion d'une maison d'une valeur de $300. | # 

W. W. CORY, 
Député ministre de l'Intérioux. 

N.B.—La publication non autorisée de 

cette annonce ne sera pas payée. 


Cea mandats sont PAYABLES AU PAIR à n'importe quel bureau de Banque incor 
porée du Canada 
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DS NE NA TU 


us les Ganadiens- 


francais de l'Alberta 


Ainsi que .nous 
dans notre numéro de la semaine 
dernière, les membres de l’Asso- 
ciation St-Jean-Baptiste  d’Ed- 
monton ont résolu, au cours d’une 
de leurs dernières assemblées gé 
nérales, d'organiser, à l’occasion 
de la célébration de notre fête na- 
tionale, le 24 juin prochain, un 
congrès provincial, auquel seront 
invités à assister tous les Cana- 
diens-français de l'Alberta. 

Encore que l’idée ait été loin de 
leur pensée, de mettre ea 
doute, le mérite des dévoués orga- 
üisateurs de nos dernières célé- 
brations de la St-Jean Baptiste, 
uos compètriotes ont eu, cette an- 
née ,la perception nette que le 24 
juin devait avoir, comme date 
duns notre vie nationale, une au- 
tre signification que celle d’une 
journée de réjouissances publi- 
ques, sans lendemain. 

Il faut se féliciter sans détour, 
d'avoir vu nos compatriotes, com-. 
prendre l'urgence de faire plus et 
mieux que d'un amusement ba- 
nal, le jour sacré, où tous les Ca- 
nadiens-français de quelque opi- 
nion, de quelque classe qu’is 
soient, ont le devoir primordial de 
faire trève à leurs différents per- 
sonnels, pour venir affirmer, d’un 
commun accord, leur foi patrip- 
tique et leur espérance en notre 
race. 

Mais ce dont il faut se louer 
par-dessus tout, c'est du fait que 
nos compatriotes de l'Association 
St-Jeuu Baptiste d'Edmonton, 
placés pratiquement à la tête du 
mouvement national, dans la pro 
vince ,ont saisi pleinement l’ex- 
tréme importance d’une unifica- 
tion périodique de nos forces : uui- 
fication plus encore urgente que 
dans Québec, ici dans l'Ouest où 
notre nationalité est forcément 
très évarse. 

Comi‘en sommes-nous de ceo- 
ons, de fermiers, dans les limites 
de cette Province, qui apparte- 
uius à | e ément français?... 


l’annoncions, 


Cemhien 1+ 2rtres, les desce:r- 
dants des colnniseteurs d la pr. 
vince de Québec, ont-ils fondés 


aujourd'hui dans FOuest?... 

Quelles sont nos forces et nos 
moyens d'action ?... 

Voilà autant de problèmes pas- 
sionnants qu'il importe d'étudier 
et de résoudre. 

Nous sommes arrivés à l'un 
des tournants de notre route, le 
chemin parcouru est déjà long, 
nous avons le droit et le devoir 
de uous retourner puur juger 
quelle est son étendue. 

Et c'est pour cela que l’on duit 
envisager favorablement ce projet 
de réunir. pour la première fois 
en un groupe compact tout l'élé- 
ment de notre race disséminé dans 
les prairies fécondes de l’Alberta. 
Mais que l’on ne s'y trompe pas. 

La résolution, des membres de 
l'Association St-Jean Baptiste est 
grosse en conséquences de toute 
sorte. 

Par elle, en effet, nous allons 
connaitre au juste quelle est notre 
situation dans cette province. 

Nos compatriotes de l'Est, in- 
téressés, au point de vue national, 
vont suivre, avec des sentiments 
divers, les phuses du mouvement, 

(Quelle réponse dunnerons-nous à 
ceux qui systématiquement sont 
en défaveur de liminigration, 
cliez nous, des nôtres de la pro- 
vince de Québec ou des Etats- 
de l'Est, prétextant que nous som- 
mes une minurité infime? 

Quelle confirmation de leurs 
espérances upporterons-nous aux 
autres ? 

{Nous le répétons, en y insistant, 
{le congrès, jirojeté pour le 24 juin 
| prochain .sera d’une importance 
vitale pour notre cause, et par 
cela, personne n’a le droit de s’en 
désintéresser. - 

Le devoir hnpérieux de tous 
ceux, en qui bat un eueur fran- 
cuis. est de répondre uvec enthou- 
‘ame à l'appel d'Edmonton. 
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Gloture de la session federale 


Coup d'oeil sur les travaux de la récente session 


Après une durée de quatre mois 
envirou, la session du Parlement 
fédéral vient de prendre fin. 

De sa brièveté inaccoutumée, it 
découle tout naturellement que 
ses travaux ont été moins considé- 
rables que durant les dernières 
années, 

Cependant la dernière session se 
distingue encore des précédentes, 
en ce que différentes matières de 
-grande importance sont venues eu 
discussion. 

Nous citerons tout d’abord 1e 
fameux débat sur la coopération 
du Canada à la défense navale de 
l'Empire, qui, tout en n'ayant 
occupé qu’une séance, suffirait à 
lui seul, à assigner à la session 
1909 une plice à part dans l’his- 
toire de la Confédération. 

On peut dire hardiment que la 
décision prise en cette oceuren- 
ce par le cabinet, est une oeuvre 
de haute diplomatie, qui eoncil'e 
à la fois nos devoirs envers l’Em- 
pire, et notre indépendance le 
nation. 

La mesure à d’ailleurs rencon- 
trée l’approbation des deux côtés 
de la Chambre, précisément pur 
la dignité, la modération et l’ex- 
trème bon sens dont elle est em- 


preinte. : 
Sa mise en vigueur remplira Île 
double but, de protection ?e 


notre territoire par une marine 
nationale, et de coopération, :e 
cas échéant avec la flotte anglaise 

. pour la défense de l’Empire. 
Un travail qui se détache égale. 
: ment sur la masse, et, qui pour 
avoir été tardif, n’en est pas 
moins le bienvenu est la création, 
“ou plus tôt le perfectionnement du 
.. tministère du Travail, jusque là 
rattaché au Département des Pos- 
‘ tes. : 
Cette décision du gouvernement 


iféedéral tout en  recueillant les 

sympathies de tous, intéresser: 
plus vivement la classe ouvrière, 
dont l'augmentation va de jour 
en jour plus grandissante, à mesu- 
re que notre beau pays développe 
ses richesses minières et ses indus: 
tries. 

Devant ces progrès incessants la 
législation ouvrière tend de plus 
en plus à sortir du droit commun, 
et il devient nécessaire et équitu- 
ble qu'on eu confie la définition 
ä des homines qui soient versés en 
la matière et en fassent le constant 
sujet de leurs études, IT y a tout 
lieu de penser que M. W. 1 M. 
King sera appelé au portefeuille 
de ce nouveau ministère. 

Sa uominution recevra l'appro- 
butiun unanime des intéressés, car 
le choix ne pourrait se porter plus 
légitimement sur un autre. 

M. VW. M. King est un 
homme jeune ,uctif, qui a fuit une 
étude approfondie de ivutes Les 
questiuns ouvrières, et 1] saura de 
meurer, en toutes circonstances, 
la sanvegarde du capital et l'ami 
de l’ouvrier, 

Le prét de $10,000,000 pour l’1- 
chèvement de la belle oeuvre 
qu'est le Transcontinental natio- 
nal, et qui fut voté par la Cham- 
bre après la forte opposition que 
l'on sait, de la part de M.M. Fos- 
{er et Borden et de leurs amis, 
peut également passer à bon droit 
pour un des titres que la session 
dernière, s’est acquise à la recon- 
nussance du peuple; du peuple, 
par qui parle le vrai bon sens, et 
qui veut qu’on ne recule devant 
aucun moyen pour assurer à brève 
échéance le développement de tout 
notre territoire! 

Deux des plus considérables 
matières à l’étude ont dû être ré- 
mises à plus tard: le bill des as- 
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surances parvenu trop tard a 
Sénat et le bill d'immigration ar 
rêté en deux'ine lecture à la 
f'hambre. 

Notuns ensuite pour mémoire, 
la création d'un département des 
affaires étrangères, chargé des 
rapports avec les autres nations; 
le bill du service civil, celui rela- 


tif à l'établissement d’un service | 


de protection de nos ressources na- 
turelles. 

Il convient également de citer 
une innovation importante dans la 
publication du Hansard français, 


‘qui est maintenant distribué 
; plus tôt que de coutume. 

ji Somme toute, on le voit, si la 
| session a été courte, elle a du 
! moins fait d'excellent et profita- 
[ble travail. 

! Et certes, nous n’en sommes pas 
 redevables à l'opposition.  Celle- 
! ci, en effet, en l'absence de son 
chef M. Borden, s'est mise, fré- 
: quemment sous la direction de M. 
Foster, en d’inqualifiables  posi- 
ltions ‘et elle s'est attiré, de la 
part méme des indépendants, de 
sévères condamnations. 


espvumust 


Lettre de l'abbe Berube 


Le problème national 


Mes chers Conrpatriotes, 


Depuis quelques années sur. 
tout, cé que je nomuine le Problè- 
me National préoceupe les meil- 
leurs esprits. Que deviendra le 


peuple canadaien-français? Se 
uaintiendra-t-1l comme TACE 


distincte? Comment la provinces 
de Québec pourrait-elle garder 
toute sa population et l'accroitre 
meme par des accessions étrange: 
res, de inauière à garder le pas 
avec les autres provinces du Do 
minion? Comment  empéche 
nos gens d'aller grossir le nombre 
déjà trop grand des expatriés aux 
Etats-Unis? Comment les rapa- 
trier® (Comment retenir notre 
peuple dans les champs? Com- 
ment nous cmparer de la meilleu- 
re et de la plus grande purtie du 
sol canadien? 

Comment prévenir le péril de 
l'Ouest” “En effet, disent quel- 
ques-uns, si le flot d’immigrants 
qui envahit les provinces des prui- 
ries coutinue à monter, il est clair 
que la partie Ouest du Canada 
aura bientôt la prépoundérance sur 
la purtie Est. Or, comme l'Ouest 
se peuple, en général, de gens peu 
serupuleux et peu désirables, il y 
a danger pour les provinces de 
l'Est de se voir imposer un joug 
insupportable.’ 

Ces questions et bien d’autres 
ont été naguère traitées dans des 
journaux, des revues et des bro- 
chures, par des hommes animés 
du meilleur esprit national, et loin 
de moi le pensée de suspecter leur 
sincérité, seulement, en général 
ces questions n’ont été touchées 
qu'en passant. Chaque publiciste 
n'a considéré que lune où 
autre, et encore en se plaçant à 
un point de vue particulier, ne 
se défendant peut-être pas suffi 
samment des exagérations du par- 
ti pris. Personne à notre connais 
sance n'en à encore fait la synthè- 
se. Voilà pourquoi, les réponses 
ont été sensiblement différentes. 

Le problème est iudubitable. 
ment complexe, il contient  plu- 
sieurs inconnus. (Cependant, si je 
ne me fais pas trop illusion, il me 
semble que nous possédons des 
données certaines en nombre suf- 
fisant pour nous permettre d’arri- 
ver à une solution, ginon certaine, 
au moins solidement probable. 


Dans les pages qui vont suivre, 
v 


je me propose d'offrir ma faible 
collaboratior cette grande ceu- 
vre. Je dirai mon sentiment. Il re 
vaut pas grand chose, sans doute. 
Au moins aura-t-il le mérite de la 
sincérité. J'en prends l’engage- 
meut formel, Si j'écris à la va- 
peur, si mes phrases pèchent quel- 
ques fois coutre la grammaire, si 
les artifices du style sont absents 
de mes écrits. je tâcherai cepen- 
dant de faire connaître ma pensée 
vraie. 

Que-l'un veuille bien me par- 
dunner rette espèce de confession 
publique. C’est que, ayunt ét: 
accusé d'obéir à des ordres, je 
sens le besoin de rassurer mes lec- 
teurs. Je ne reconnais à aucun 
homme, pas même au Pape, ] 
droit de me dicter en ces matières 
libres. Ceux d’ailleurs qui me 
connaissent un peu, savent que si 
pèche en plusieurs points, ce n’est 
pas par défaut de franchise, Je 
leur laisse done le suin de reudre 
témoignage à ma sincérité et les 
en remercie d'avance, 

I 

Üeci posé, abordons pour au- 
jourd'hui la question préalable. 
Le Canada est-il un pays eapable 
de retenir ses enfants? ÆEn d'au- 
tres termes, notre patrie vaut-elle 
d'être aimée? Pourquoi pas? 
Nous avons les plaines les plus 
étendues et les plus fertiles du 
monde; nous avons sinon les plus 
hautes, au moins les plus pittores- 
ques montagnes au monde: nous 
avons les plus grands lacs du 
moude, le roi de tous les fleuves, 
les rivières les plus belles et les 
plus utiles du monde; notre cli- 
mat est salubre et varié, nos fu- 
réts sont lnmenses, nos pêcheri:s 
inépuisables, Que nous manque- 
t-il donc? Si vous voyez dans 
l'énumération précédente quelque 
teinte d'emphase américaine, à 
vouez, cependant, que je reste au 
dessous de la réalité. 

IT est certain que le Canada n° 
le cède à aucun pays du monde er 
richesse et en beauté. Voyage: 
de l’Atlautique au Pacifique, 
quelle variété de paysages incom 
parables! La mer bleue, le fleu- 
ve géant, les plaines fleuries, les 
forêts vertes, les montagnes »- 
bruptes, se déroulent sous votre 
regard ébloui. Au nord du lac 
Supérieur même, le pays à son 
genre de beauté. C’est sauvage, 
mais c'est grand. Que récellen. 
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les flancs de ces montagnes? Des 
trésors saus doute, des minerais 
de toutes sortes que mettront en 
veuvre les fabriques actionnées par 
les torrents qui en descendent et 
qui seront ensuile distribués 1 
par le monde par ces léviathans 
qui viennent accoster à Jeur pieds. 
Puis au-delà des grands lacs, vé 
ritables iners intérieures, vous 
vovagez 1200 milles durant à tra- 
vers la prairie. (C’est monotone, 
vous me direz, mais cumbien beat 
à force d'étre bon! T'homme ne 
vit pas seulement de pittoresque: 
il lui faut du pain, Or. voici le 
greuier du monde. Vous arrivez 
aux Montagnes Rocheuses. Ave“ 
vous découvert dans les Alpes, le. 
Pyrenées où le Tyrol, des points 
de vue supérieurs à ceux que 
vous contemplez eu ce mvoment 
Je ne le crois pas. ŒEnfin, voiei 
la côte du Pacifique, ou vous êtes, 
à 50 ou 550 latitude nord, en pré- 
sence d'une végétation presque 
tropicale. V-a-t1l, je le demande 
aux voyageurs, dans aucune par- 
tie de l'univers un pays qui sur- 
passe celui-ci en grandeur, en 
beauté, en richesses ‘ 

Et nous. Canadiens français, 
avr as À saristaetion de dir que 
ce pays est bien nôtre. Nos au. 
côtres l'ont découvert et par des 
moyens pacifiques en ont obtenu 
la cession des premiers habitants 
uborigènes. Ils l'ont arrosé de 
leurs sueurs et de leur sang. ‘ Le 
sang de nos aveux sucre notre hé. 
ritage”” comme dit si bien notre 
poëéte Gringras. 

Canadiens, nous le sommes au- 
tant et plus qu'aucun autre, Voi- 
ci l'église vù se sont déroulés les 
actes les plus importants de notre 
existence, voici le cimetière où re- 
pusent nos pères, le lieu où nous 
avons grandi, Un faut-il davan. 
tage pour coustituer la patrie? 
Avouons que nous avons toutes les 
raisons d'être fiers de la nôtre: 
à qui, enmme uos pères de France, 
nous devons un attachement sans 
borue, un umour désintéressé et 
un dévouement inlassuble. 


À. P. BERUBE, P.P. 
(A suivre) 

La Presse,” ‘Ja Patrie, 
Le Soleil ”” et ‘ L’Actiun Socia- 
le " sont priés de reproduire, Mer- 
ci. A. P. B. 


emma enenmmes) 
M. R.-L. BORDEN. 


M. R. TI, Borden qui partira 
peu de temps après la elôture de 
la session pour une longue vacan- 
ce en Grande Bretagne et dans le 
Midi de la France, fera, à son re- 
tour en août où septembre, un 
voyage dans les provinces de 
l'Ouest, prononçant des discours à 
différents endroits et conférant 
avec les principaux conservateurs 
sur les intérêts du parti dans cette 
région du pays. Le chef conserva- 
teur comprend l'importance crois- 
sante, de l'Ouest canadien en ce 
qui concerne le sort des deux pur- 
tis politiques, et il a ainsi une ex- 
cuse de cultiver autant que possi- 
ble le vote de l'Ouest, 


d'Edmonton et de la vallée 


de la rivière peut être obte- 
nue de chacun de nos lots 
dans la subdivision Garneau. 


Ces lots sont dans le voi- 
sinage immédiat de ceux 
achetés par le Premier Mi- 
nistre Rutherford et le Dr 
Tory, Président de l'Uni- 
versité. 


Nous avons acheté le bloc 
directement de M. Garneau, 
et choisi nous même, il n’y 
a donc rien d'étonnant à ce 


nous ayons pris le meilleur. 


17 en 
La propriété se troüvera 


à un bloc et demi du pont 
à niveau et quand celui-ci 
sera construit, elle ne sera 
pas plus éloignée du centre 
l'est 


aujourd'hui la dix-huitième 


d'Edmonton que ne 


rue, de plus elle possède ün 
panorama cent fois supé- 
rieur, et le voisinage sera 
de 


certainement premier 


ordre. 


Comine il ne nous reste. 


plus que quelques lots, vous 


\ 


devriez vous occuper dès à 
présent d'en acheter. 


Nous sommes à votre 
complète disposition. 


L. L. PEARC 


Seul possesseur. 


248 AVENUE JASPER E. 
EDMONTON 


Exposition plus con- 
sidérable et plus 


brillante que 
jamais 


mens 


Exposez vos animaux 


mt 


Exhibition 


Les prix seront les 


plus considérables 


qu'on ait jamais 


offerts dans 
l'Ouest ca- 
nadien 


$20,000 


donnés en prix et 


bourses 


A. B. CAMPBELL, président 


Une région 
de colonisation 


Le Lac La Biche. 


Située à environ 150 milles au 
uord-est d’'Edmonton, la région 
du fac La Biche vient brusque- 
ment de s'imposer à l’attention le 
lt province, par suite de la cons- 
truetion prochaine du chemin al- 
laut d'Edmonton au Fort MceMur. 
1av, qui suivant le tracé définitif, 
la traversera dans toute sa lon- 
gueur. 

La région, que l’on est convenu 
de désigner sous le nom de régiun 
du Fac La Biche, s'étend sur les 
Townships 65, 66, 67, 68, Rangs 
23, 4 25 et 26; c’est, en général, 
une contrée extrêmement fertile, 
boisée plus où moins par place, de 
trembles et d'épinettes, 

{‘ependant d’immenses prairies 
sont complètement libres de bois, 
et les pois sauvages et l'herbe très 
toutfue qui recouvrent le sol en 
“té, donnent une idée très haute 
de sa fertilité. 

Très bien arrosé par un systè- 
me de rivières et de lacs, le pays 
parait devoir être idéalement a- 
dapté à l’agriculture mixte (cul- 
ture des céréales, et élevage du 
bétail). 

Les paturages qui se trouvent 
eu abondance sur l'entière surface 
de la régiou, sont sans doute les 
meilleurs de la province; et ceci 
est attesté amplement par l'expé- 
rience, de ranchers américains, 
qui, arrivés l'automne dernier 
avec un convoi d'animaux mai- 
gres et en mauvaises conditions, 
sont, après un hivernage relative- 
ment dur, en possession d’un vi- 
goureux et superbe trdupeau. 

Sous le rapport du pittoresque, 
la région du Lac La Biche est in- 
surpussable, Les nombreux lacs 
disséminés çà et là, abondent eu 
excellents poissons blancs, et du- 
rant toute la belle saison, ils don- 
uent asile à un nombre incaleul1- 
ble de canards et d’oies sauvages. 

Le lac La Biche, dont l'étendue 
des eaux pures et bleues mesure 
environ vingt milles de long sur 
dix de largeur, passe, à bon droit 
aux yeux de tous ceux qui l’ont 
vu, pour le plus beau lie de 
l'Ouest. 

Le rivage, formé de baies, de 
promontoires ,de plages de sable 
fin, est partout ravissant, et les 
îles numbreuses, dont les forêts de 
sapins qui les recouvrent, font 
comme de gigantesques bouquets 
de verdure à demi immergés, sont 
de délicieux buts de promenades 
nautiques, 

Encore que cette contrée, un 
peu lointaine, n’ait pas attiré 
beaucoup l'attention durant ces 
récentes années il y a déjà, instal- 
lés en difeférents points, de nom- 
breux colons, parmi lesquels nos 


compatriotes figurent en bonne 
place, - 
Cependant cette population 


n’est pas encore—tant s’en faut— 
en proportion de l'étendue du sol, 


CES Eee 


Courses de chevaux 


provinciale 


d'animaux 


Ne manquez pas d’as- 
sister à la grande ex- 
position de cette 


29 et 30 juin 


CHAS. MAY, 


et il y aura place avantageuse cet- 
te année, et, sans doute aussi, du- 
rant l’année prochaine, pour tous 
les colons qui veulent trouver un 
homestead, dans un pays fertile et 
agréable. J'ai dit au début de cet 
article que le chemin de fer, al- 
lant depuis Edmonton jusqu'au 
Fort McMurray traversera dans 
toute sa longueur cette contrée 
privilégiée, 

Il est bon d'ajouter que cette 
ligne de chemin de fer, qui sera 
construite par la compagnie ‘‘Al- 
berta and Great Waterways Ry.”’ 
est favorisée par la garantie d’ac- 
tion du gouvernement provincial. 
Par cela même, elle doit être en 
opération en 1911. 

Les pionniers qui se dirigeront 
dès maintenant vers la région du 
Lac La Biche n'auront done pas 
à attendre, des voies de transport, 
durant une longue période. 

Selon toute probabilité, en 191i 
cette région se classera au premier 
rang des parties de l’Alberta, plus 
spécialement consacrées à l’agri- 
vulture nuxte. 


Un colon du Lac La Biche. 
eg 


La terre qui vit 


au fond des bois, 
la vie de toutes 


Sur la terre, 
dans les guérets, 
parts surgit. 

Les arbres 
morts, la campagne maussade, le 
ent dur et cinglant; un frisson 


immense secoue la nature 


étaient noirs et 


et elle tressaille sous la caresse du 
soleil réapparu. 

Les forêts sont encore sans 
feuilles mais les rameaux des ar- 
bres se dessinent mieux et sur les 
taillis frémit une brume de bour- 
geons blancs qui semblent voulou 
prendre leur essor comme de jeu- 
nes oiscaux essayant leurs ailes; 
bientôt de petites feuilles pique- 
ront dans la chevelure sombre de 
l'arbre, la note verte et tendre d: 
leur gracieuse parure. 

La terre encore nue montre déjà 
les noirs sillons du labour; dans 
les flaques d’eau du récent dégel 
les troupeaux mugissent d’aise 
après le renouveau des choses e* 
sur tout cela le printemps étale 
sa cordiale ampleur. 

Le nouveau colon est heureux, 
Cette année verra sa première ré- 
colte: la terre lui révèle une fer- 
tilité vivante qu'il ue connaissait 
pas. 

Là bas, dans l'Est, les anciens 
out peiné à l’ombre du clocher na- 
tal, arrachant du sol avec effort 
le pain pour la famille. Toi, c’est 
l'abondance et la terre, où les 
grands boeufs tirent, satis s’arrê- 
ter, la charue, récompensera son 
travail d’aujourd’hui. 

Cette bonne terre, grasse et fé 
conde, exhalant comme un par- 
fum mystérieux et puissant, cette 
terre qui abritera sous son enve- 
loppe rude, grossière encore, la vie 
intense des semences qui vont ger- 
mer, l’espoir des belles moissons à 
venir, cette terre, c’est la sienne. 
C'est la grande amie qui lui prend 
ses peines, son travail quotidien, 
mais qui le soutiendra toujours 
en lui donnant la joie aux jours 
de détresse, en lui rendant au cen- 
tuple les sueurs qu’il lui a don- 
nées. 

Sans doute, il se rend compte 
que le début est dur, mais il sait 
aussi que le succès est le prix de 


l'effort. Sa terre en vaut la pei- 


ler et 2 juil 


let 1909 


vice-président 


Attractions 


Intérêt pour tout le 


Demandez la liste des - 


A. G. HARRISON, secrétaire 


623 Premiere rue, 


LE COURRIER DE L'OUEST JEUDI, 27 MAI, 1909. 


splendides 


esse 


monde 


Musique, etc. 


nn 


année 


prix, aujourd'hui 


Byron-May Co., Ltd. 


Edmonton. 


Travail pour les amateurs photographes 


Résultats garantis 


ne ; il doit y mettre tous ses soins, 
son intelligence, son énergie. Qu'il 
soit tenace, persévérant et ne se 
décourage jamais. La difficulte 
dans la vie n’est pas de faire un 
effort muis de faire constamment 
effort. La patience, la persévé- 
rance sont les plus rares qualités, 
il n'en est pas de plus nécessai- 
res pour réussir. 

Vouloir fortement et constam 
inent, c’est la condition indispen- 
sable du succès, presque la condi- 
dition suffisante.  Vouloir, tout 
est là. 

Les veux fixés sur ton but, à 
cultivateur, marche hardiment ; 
d'eux-mêmes les autres, les non 
chalants, les timides, les indécis, 
s'écarteront pour te laisser le 
champ libre. 

L'aveuir est aux volontés, aux 
énergies, Le soir, quand, li 
journée finie, le colon de l'Ouest 
gagne son humble chaumière €, 
songeant, à l'avenir, devant lui, 
au delà de l'horizon, la magnifi- 
cence du soleil couchant, semble 
lui indiquer la splendeur des résul- 
tats futurs. Sa terre s’irradie des 
derniers rayons, elle vit plus que 
jamais et lui dans cette auréole 
puise, malgré la fatigue du 
jour, le courage nécessaire encor: 
demain pour continuer son labeur 
qui lui donnera la promesse d’un 
bonheur certain. 

Qu'importe, si, par hasard, le 
lendemain n'apporte pas les joies 
attendues! la vie est toujours un 
voyage et on se laisse souvent di- 
riger par le mirage de l’oasis où 
l'on n'entrera jamais. Qu'impor- 
te! l’avenir est encore meilleur 
que le passé, 

Tl ne s'agit pas au début de se 
croiser les bras en gémissant sur 
la tristesse de l'heure actuelle on 
sur l'âpreté d’un sol qui pourtant 
ne demande qu'à s'ouvrir et à 
fructifier ; il y a mieux à faire; il 
faut, avec énergie, tirer le meil- 
leur parti des choses dans le pré- 
sent pour préparer l’avenir. 

F. E. BONNY, P.P. 


nan engeemmetemeneenn manette 


Excursions de Colons 


Des excursions de colons, de la 
Province de Québec et des Etats- 
Unis de l'Est, organisées dans le 
but de faire connaître les immen- 
ses ressources agricoles de la pro- 
vince d’Alberta, auront lieu aux 
dates suivantes : 

1, 15 et 29 juin; 
13 et 27 juillet; 
10 et 24 août; 
7 et 21 sept. 

Les billets seront valables pour 
deux mois et permettront l’arrêt 
à toutes les gares à l’ouest de 
Winnipeg. Le prix en sera: 1. 
de tous les points de la province 
de Québec, pour Edmonton, 
$42.50 aller et retour ; 2. des mè- 
mes points pour Calgary, $40.50, 
aller et retour. 

Nous engageons vivement tous 
nos lecteurs, dont l'intention est 
de venir visiter notre province 
d’Alberta, et les prairies du 


Nord-Ouest en général, à se join- 
dre à ces excursions, dont l’orga- 
nisation facilitera  considérable- 
ment leur voyage. 

Ceux qui voudront en faire par- 
tie, peuvent s’adresser, pour avoir 
des renseignements complémen- 
{aires au 

Rév. J. A. Ouellette, 
306 St-Antoine, 
Montréal, P. Q. 


Un ministère | 
du travail 


Pourquoi pas un ministère du 
Travail? Nous avons bien un 
ministère du Commerce! Le Tra- 


. n 1. . . s Î 
vail a besoin d'un ministère tout 


comme les autres branches de l’ac- 
tivité humaine. Les statistiques 
du travail, des salaires, des chô- 
mages, des institutions, économi- 
ques et sociales sont aussi néces- 
saires aux intérêts des travailleurs 
que les tableaux du Commerce et 
de la Navigation le sont aux com- 
merçants et les statistiques finan- 
cières aux banquiers. 

Puis la législation ouvrière tend 
de plus en plus à sortir du dro't 
commun. On comprend aujour- 
d'hui que cette législation qui vise 
des hommes et non des ballots de 
marchandises, repose sur des prin- 
cipes nouveaux dont la définition 
pour être juste et équitable do't 
être confiée à des honimes s’oc- 
cupant spécialement de la question 
ouvrière. 

Enfin, il y a la grave questioà 
des conflits ouvriers de l'arbitra- 
ge, de la conciliation de ces difti- 
cultés. La loi Lemieux, aux «i 
heureux résultats, montre ce que 
pourra faire un ministère du tra- 
vail pour le maintien de la bonne 
harmonie entre patrons et ou- 
vriers. 

La création du Ministère du 
Travail est heureuse: elle est ap 
prouvée par l'opinion publique 
qui sait gré à Sir Wilfrid Laurier 
de reconnaitre l'importance 
qu'out prise au pays les questions 
ouvrières et ln classe des travil- 
leurs. 


ON DEMANDE à acheter un 
taureau de la race “‘PDerome’”’ de 
2 à 8 ans, enregistré préféré. De- 
vra peser pas moins de 1200 li- 
vres. Couleur devra être grise cen- 
drée ou rouge, très peu de blanc. 


Natre dette a augmenté de $46. 
000,000 l’année dernière. C’est 
un fait que l'opposition aime à 
mettre souvent devant les jenx du 
public. 

Mais comme ces $46,000,000 ont 
été dépensés en constructions, qui 
restent notre propriété, notre ae. 
tif a dû augmenter au moins d’au- 
tant, 

Et, en fin de compte, nous na 
sommes pas moins riches qu'a 
vant, même nous devons l'être 
davantage, parce que les nouvel- 
les constructions sont pour nous 
une nouvelle source de produ:- 
tion. 
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MEILLEURE METHODE DANS LA 


CONSTRUCTION DES PIANOS 


LE TON “BELL” PROUVE L'EXCELLENCE DU CADRE 
METALLIQUE EMPLOYE DANS TOUS LES 
PIANOS “NEW ART BELL” 


Système breveté aux Etats-Unis, au Canada, en Angleterre et en Allemagne 


Le cadre en bois 
LA VIEILLE METHODE 


Le ton ‘‘ BELL!’ prou ve l'excellence du cadre 
métallique.-—LA METHODE MODERNE, 


Suus faire aucun changement dans le principe fondamental de la construction des pianos 
le cudre métallique ‘Bell? paraît tout de suite fux experts comme une avance marquée 
sur les vieilles méthodes et d'un autre côté il en résulte une amélioration notable dans 
la tonalité. 


Le ton des pianos ‘Bell”" a toujours été une source de délices pour les musiciens. Notre 
uouveau système est 1n changement radical et une amélioration considérable sur les vieux 
cadres de bois, et voici les raisons: 


1. Etant donné le dégagement du fond de l'instrument de l'ancien et épais cadre ‘n 
bois, le son ne perd rien de son ampleur, et parvient aux oreilles librement et avec tou- 
tes ses qualités mélodieuses. 


2. Le piano se présente sous un meilleur aspect, ainsi qu'on peut le voir dans l'illus- 
tration, le cadre métallique est retenu par des vis à un autre eadre de bois formé de 
deux côtés sur lequel la cuisse est collée. Quatre boulons qui tiennent tout le système d1 
piano assure sa force et sa solidité et rendent tout fléchissement impossible. 


3. Le cadre métallique est très durable. Dans la fabrication du cadre, ancien systè- 
we, une grande quantité de hais est nécessaire, et toutes les pièces étant collées ensemble, 
sont naturellement susceptibles de se détériorer suivant les changements 


Durant les jours humides d'été, le bois à une teu- 


atinusprhéikquus, 
C'est toujours une cause d'ennui. 
dance à moisir, en hiver par suite de la chaleur qui rèaœne à l'intérieur des maisons, le 
contraire se produit ‘e bois sèche: les jointures s'ouvrent, elc., le métal, lui, n'est sujet 


- à aucun de ces ennuis. 


4 L'apparence du fond de l'instrument est remarquablement belle; toutes les pièces 


étant polies finement. 


Que le système de cadres métalliques ‘Bell’? soit une amélioration considérable dans 
la fabrication de pianos, le fait est prouvé jusqu'à l'évidence par la demande considérable 


des acheteurs. 


Pour la comparaison entre les deux genres de cadres, nous attirons l'attention sur les 
deux figures ci-dessous. 


la, figure No 1 montre l'E 
Le 


piano est entièrement construit en 


<. néthode. système ‘Au 
buis, et toutes les pièces sont as- 
semblées au moyen de la colle. Les 
boulons, que l'on vait dans Île 
dessin ne traversent que la moitié 


à peu près du système. 


La figure 2? montre le cadre mé 


ee tnllique Bell. Ta nouvelle mé- 
CAR PR 
ALES T 


thode. Tci tout le système, entiè- 
rement, est relié ensemble par des 
boulons, ce qui rend absolument 
impossible toute déformation où 
fléchissement du bois. On notera 
l'absence de joints faits à la colle, 


4 


comme dans l'ancien système. 


Devant ces quelques  explica- 


tions il paraîtra clair et évident, 
cadre 


de connaissances mécaniques, que Île 


à la personne ayant le moins du moude 
métallique “Bell” est une amélioration qui place les pianos ‘New Art Bell” à la tèts 


de tous les autres pianos en Canada. 


THE MASTERS PIANO CO. 


236 avenue Jasper Ouest, 
EDMONTON 


Le Magasin le plus grand, le plus actif et le meilleur 


CORRE EEE ES A EE EEE ER 


ax! 


CR SRE 


UE a 


DEPART ENS PORTES 
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W. JOHNSTONE WALKER & CO. 
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ETOFFES POUR ROBES D'ETE 


Avec la venue des premières chaleurs nous sommss 
à même de vous montrer un bel assortiment d'étoffes Île- 
+» LA La 
gères, convenant parfaitement pour vos robes d'été. 


ETOFFES LAVABLES 


Notre rayon d'étoffes lavables est plus considérable que 
jamais et comprend toutes les plus récentes créations en 
styles canadiens, anglais et évossais. Mousselines, zéphirs, 
voiles de cotan, canevas, ête. 

Toutes sont des étoffes ‘le renière qualité, nous les veu- 
dons à des prix très bas: 

di 10 ete à 30 cts 


La sege ..,. ..,, .... 


DENTELLES ET BRODERIES 


Modèles élégants en demelles ei broderies, toutes lar- 
geurs, depuis le plus éttroit jusqu'au plus large. (Ce 


sont les dernières nous eautés importées. 
Les prix et les modèles sont de nature à contenter tous 
les œoûts et toutes les bourses. 


La verge .,,. .... .... de 5 cts à S$1.5 


GARNITURES DE ROBES 


Nos nouvelles garnitures de robes que nous venons de re- 
cevoir, offrent un grand choix. Il y en a de toutes tein- 
tes, et elles plairont aux personnes les plus difficiles. 


W. JOHNSTONE WALKER & CO. 


267 Ave. Jasper Est 


ET SALLE LLILÉTILLILILLILLÉLLLELEMELLLLILL) 


We:t End Dyeing, Real French 
Cleaning & Pressing 


Le soussigné à l'avantage d'annoncer qu'il vient 
; d'ouvrir un magasin de teinturerie et de nettoyage à sec, 
ht 645 Jasper Ouest. 


JOACHIM JOOSTEN 


ci-devant a Bruxelles et Paris 


= [Bois de Construction 


AU PRIX DE GROS 


Livres directement de la Scierie au Client 


Pour ceux qui s'intéressent dans la construction : 

Nous sommes prêts à exécuter les ordres pour du 
bois de construction, des hardeaux, des portes, etc. 
par charges de chars. directement expédiées aux fer- 
miers, constructeurs, etc., aux prix de gros, abolis- 
sant ainsi le bénéfice des détaillants. 

CÉ Les charges de chars peuvent être assorties de facon 
à vous convenir, et peuvent contenir des bardeaux, 
portes, fenêtres, châssis, et toutes sortes de produits de 
scieries et manufactures. 


&# Écrire pour tous renseignements à &g 


| MARRIOTT & COMPANY 


. Manufacturiers Vancouver, B.C. 


Û 


ALBERTA CLEANS WORK 


Chapeaux Panamas 


nettoyés 
Remis à l’état de neuf Travail garanti 


blanchis et 
remodelés 


Téléphone 2335 


Charcuterie d’'Edmonton 


Viandes fraiches et conservees 
Saucisses et saucissons 


Ave. Jasper 


BOIS 


©., 


Portes, fenètres et chaque chose pour 
la constructiun. 

Nos prix sont les plus bas, et nus inaté- 
aux de x meilleure qualité. 


LATTES 

7 Z inspe ‘ {a dites , 
BARDEAUX joe ee te provision 
D. R. FRASER CO., LIMITED 


201 AVENUE NAMAYO, EDMONTON 
Téléphones : Bureaux 1630, Moulin et Cour à Bois 2038 


FRASER C 


. 
dE RES 


AECCEREX in fre À NERO 
LE LLEPEPEZ EPEF LCL LTITITEPEITEELERETIALTELES PDT D PIA LINE) 
Telephone 1747 ; 


La plus ancienne maison d’'Aiberta 


JACKSON BROS. 


Joailliors et Horlogers experts 


303 Ave. Jasper Est. 


Edmonton 
Nous emetous des licences de mariages. 
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CELOLEE POELE 


LE COURRIER DE L'OUFST JEUDI, 27 MAI, 1909. 


CHRONIQUE LOCALE 


Notes personnelles :-— 


L'hon. Sénateur Ph. Roy 
de retour d'Ottawa, 


est 


M. Plamondon, du Lac LaBi- 
che, est actuellement en promera- 
de aux Etats-Unis, 

M. Plamondon s’occupe de faire 
connaître, à nos compatriotes de 
là-bas, la belle contrée agricole du 
Tac TaBiche, 


MM. F. X. Boileau et L. N. 
DesPins, tous deux de la munici- 
palité Duvernay-Brosseau,  é- 
taient à Edmonton ces jours der- 
niers, 


Eu ville également, M. À. $St- 
Hilaire, de Brosseau. 


M. J. A. A. Forest, de Mont- 
réal est un nouveau venu parti 
Hous, 


Mile Dusseault, est parti pour 
aller passer deux semaines de va- 
cances à Wainwright. 


Permis de construction :— 


Les permis de construction, é- 
mis durant le mois de mai, attein- 
dront le total de $300,000. 

Voilà un chiffre qui se paszæ 
de commentaire. 


Si vous désirez plaire à vos a- 
mis, offresx-leur une boîte de ci- 
gares LA PALMA. 

Les plus jolies boîtes et les 
meilleurs cigares en vente. 


Les tramways du dimanche :— 


A une assemblée du conseil dc 
ville tenue la semaine dernière, 
la résolution prévoyant un refe- 
rendum des citoyens d'Edmonton, 
sur la question du service das 
tramways le dimanche, est venu 
en première lecture. 

Ce refcrendum sera, selon tou- 
te probabilité, soumis au vote 


publie le 7 juin prochain. 


L'‘* Alberta and Great Waterways 
Ry.’’ 

MM. E. A. James, et A. fl. 
Clark, les directeurs de la nouvel- 
le compagnie de chemin de fer 
* Alberta and Great Waterways"” 
oui dait entrenrendre, sans le ré- 
gime de la garantie d’actions du 
gouvernement, la construction 
d'une voie ferrée allant depuis 
Edmonton jusqu’au Fort Me- 
Murray arriveront au milieu du 
mois de Juin. 

MM. James et Clark, ouvriront 
aussitôt des bureaux permanents 
sur l'avenue Jasper. Dès le cou- 
rant de l'été des équipes d’ar- 
penteurs seront envoyées au nord 
pour établir le tracé de la future 
voie ferrée. 


Des Colons pittoresques :— 


Une vingtaine de Roumains et 
de Bulgares sont arrivés la semai- 
ne dernière par le convoi du C. P. 
R., venant du Sud. 

Vêtus d'habillements aux cou- 
leurs bigarrées, et chaussés de 
bottes non moins bizarres, es 
nuuveaux colons ont causé un vif 
mouvement de curiosité sur leur 
passage à travers la ville, pour 
se rendre au Hall d'immigration. 

Il faut avouer, d’ailleurs, que 
tous, hommes, femmes et enfants, 
avec leurs larges anneaux de cui- 
vre passés dans les oreilles, et leurs 
couvertures bariolées  uniforme- 
ment jetées sur l'épaule, for- 
maient un tableau très pittores- 
que, et qu’il n’est pas donné da 
contempler très souvent. 


Une transaction importante :— 


La banque Dominion à acheté 
au commencement de la semain*, 
pour la jolie somme de $49,000 le 
coin sud-ouest des avenues Jasper 
et McDougall. 

Ce prix met le pied de frontage 
à environ $1,443. 

Le vendeur, M, P. Byrns avait 
acheté cette propriété ,il y a déjà 
plusieurs années, pour la modique 
soume de $379. 

Ceci nous semble battre le re- 
cord des opérations fructueuses en 
transaction de terrain. 

Ajoutons qu’evant de conclure 
la vente de cette semaine, M. 
Byrns avait préalablement vend 
une portion de sa propriété pour 
*800. 

La banque Dominion se propose 
d'édifier sur ce terrain l’un des 
blocs les plus magnifiques de 
l'Ouest, 


Des nouveaux tramways :— 


Les nouveaux tramways com- 
mandés par la ville ,arriveront à 
Edmonton cette semaine. 

Ces voitures sont du modèle le 


FUNUNUUE DUUUUDUUDUUTEUUSUNUG vougugaouoggg PS récent. Elles sont toutes 


munies du système de paiement- 
en- entrant. . 

Ce sont les tramways les plus 
modernes qu’une ville du Canada 
puisse se vanter de posséder, 

Chaque voiture coûtera environ 
$6,500: leur longueur est de 3 
pieds de plus que celle des voitu- 
res actuellement en service. 

Dès leur arrivée, celles seront 
mises en circulation. 

—rmf{nmmme 


UNE BROCHURE SUR MO- 
RINVILLE. 


Les personnes qui désireraient 
se procurer un exemplaire de la 
brochure sur Murinville, dont 
nous avons parlé, dans notre de:- 
nier numéro, peuvent en faire la 
demande au bureau du journal. 
Tiroir, 50, Edmonton, Alta. 

———@———— 
NOUVELLES BREVES,. 

Le professeur Todd, de Boston 
essaiera, au mois de septembre, 
d'intercepter des messages venant 
de la planète Mars. Il montera 
en ballon à une hauteur de dix 
milles ,et se servira d'appareils à 
télégraphie sans fil. 


Toutes les colonies britanniques 
ont accepté l'invitation de prendre 
part à une conférence où sera é- 
tudiée la question de la défense de 
l'empire. Cette conférence sera 
tenue à Londres. 


Le. parlement fédéral a décidi 
de remettre à la prochaine session 
la ratification du traité franco- 
ganadien. Le gouvernement fran- 
çais n'ayant pas jugé à propos de 
le ratifier avant sa prorogation. 


Le Consul américain Lowrie, à 
Berlin, dit que les manufacturiers 
allemands attendent avec anxiété 
l'adoption du tarif des Etats-Unis. 


Aux Etats-Unis, les pertes cau- 
sées par les incendies, depuis cinq 
ans, sans tenir compte des feux de 
forêts, ont atteint une moyenne 
annuelle de $269,200,412. 


Le roi Mauel de Portugal vient 
d'accorder à la reine Amélie, sa 
mère, les médailles des ordres du 
Christ, de Sautiago et de Saint- 
Benoit, pour le courage qu'elle a 
manifesté lors de l'assassinat du 
roi Carlos et du prince Louis, en 
1908. 


Le secrétaire du trésor améri- 
cuin annoncé qu'il y aura un 
déficit probable de #100,000,000 
pour l'exercice financier en cours. 

Plusieurs ouraganus ont dévasté 
le Kansas. Les dommages sont 
considérables et les pertes de vie 
nombreuses. 

L'ex-président Castro, du Véné- 
zuéla, projette de rentrer en son 


pays, qui serait agité par une 
uouvelle révolution. è 
Le célèbre historien russe 


Rockhoff, a été condamné à l’exil 
en Sibérie, comme chef du parti 
démucrate socialiste, 

A Rome, dimanche dernier, 4 
eu lieu, uvee le cérémonial habi- 
tuel, la béatification du 24 mur- 
tyrs, parmi lesquels, Mur Cuénot 
et les missionnaires Néron, Né2l 
et Véuurd, Français. 


Un a les meilleures nouvelles de 
lu santé dg la reine de Hollande, 
Wilhelmitf et de sa fille, la prin- 
cesse d'Orange. 


Le docteur $S. Loveuhart, de 
Milwaukee, prétend uvoir décou- 
vert uue substance qui tue le ger- 
ie du tétanos. 


Cette année, il a été coupé dans 
l'Etat du Maine, T00,000,000 de 
pieds de bois. 


Le prince Burban Eddin, le 
quatrième fils de l’ex-sultan Ab. 
dul Hamid ,de Turquie, a été ar- 
rété au sujet de la mutinerie du 14 
avril. 


Le fameux temple boudhiste 
Lojoji, à Tokio, Japon, a été in- 
ceudié par un mendiant qui habi- 
tit sous le plancher, Pertes 
$200,000 à part les trésors artisti- 
ques. 


M. J.$. Brierley, directeur-gi- 
rant du ‘ Herald,” et M. Godfroy 


Lenglois,  directeur-gérant du 
“Canada,” se sont embarqués, à 


bord de 1‘ Empresse of Britain,’ 
pour aller assister au Congrès de 
la Presse de l’Empire, qui se tien- 
dra à Londres, du 5 au 11 juin. 
Ils représenteront, avec Sir Hugh 


PLUS QU'UN BEL ORGUE 
BELL 


11 régistres, 4 jeux de tuyaux 


Vox Huroana, Caisse Noyer 
Garanti état neuf 


Prix 860.00 seulement 
Conditions faciles 


MASON & RISCH 


136 avenue Jasper Ouest, EDMONTON 


Téléphonez 1234 pour avoir des che- 


vaux de luxe, 
Nous avons spécialement pour Dames, 


des chevaux trés tranquiiles pour les pro- 


menades en ville. | 
Nous prenons des chevaux en pension 


à des prix raisonnables, 
Ecurie de Louage Horner rue Clara 
RSS EEE RC EE TRE EE ECTS AGREE ECC EEE 


Graham, qui est déjà en Angle- 
terre depuis quelques semaines, 
1 presse de Montréal, à ce con- 
grès. 


Boni de Castellane vient faire |8 


la chasse au Canada. T1 a deman- 


dé à la compagnie du Pacifique ds | 5 


lui réserver des wagons particn- 
liers pour le transporter aux Mon- 
tagnes Rocheuses, cet été. 


Il y à eu lundi, à Londres, des 
fêtes très brillantes à l’occasion 
du cinquantième anniversaire dn 
mariage de lord Roberts. 


Le wénéral Stoessel et l'amiral 
Nebogutoff viennent d'être gra- 
ciés par le Tsar. 


C'est l’épilogue d’une tragique |# 


histoire. 


SEMAINE PARLEMENTAIRE 
(Suite de la page 1) 

‘Ta loi qui place le département 
du traveil, organisé depuis quel- 
ques années, sous la responsabilité 
directe d'un ministre de la cou- 
ronue, chargé exclusivement de 
son fonctionnement, répond à un 
désir souvent exprimé par les or 


ganisations ouvrières et est un pas! 


nouveau sur le terrain d’une lé. 
gislution où le Canada occupe déjà 
une place importante. 


Ja lui qui confie au Secrétaire | R 


d'Etat une responsabilité spéciale 
en ce qui concerne les relations 
extérieures du Canada, facilitera 
l'expédition des affaires en rap- 
purt avec cet'e partie très impor- 
tante du service public. 

La résolu ion adoptée par la 
Chambre des Communes à leffet 
d'organiser une marine canadien- 
ne, destinée à co-opérer avec Ja 
marine impériale, et à être an 
rapport intime avec elle, compor- 
te la reconnaissance des devoirs 


qui incombent au Canada, comme | 


nation, et comme purtie de l'En- 
pire Britannique. 

Ta situation financière de lPu- 
uivers semble plus favorable 
qu'il ÿ a quatre mois alors que 
j'ouvrais la session ; bien que nous 
avons certainement souffert moins 
que d'autres pays durant cette pé- 
riode de dépression générale, la 
prudence conseille cependant d: 


pratiquer avec soin l'économie 
dans toutes les purties du service 
public. 


Messieurs de la Chambre des 
Communes: 

Je vous remercie d'avoir voté 
les crédits nécessaires au service 
publie. 

Honorables Messieurs du Sénat : 
Messieurs de la Chambre des 
Communes : 

C'est avec l'espoir d'être écouté 
que je prie Dieu tout-puissant de 
continuer à répandre ses hénédic- 
tions sur notre pays; offrons-lui 
l'expression ardente de notre re- 
conhuissance pour les faveurs 
signulées dont il nous a comblés. 


F, X. ST. CHARLES, 


SERRE ED ES CLS) ES ÉS EEE. 


Sucoursaie d'Edmonton 


6 


LAROSE & 


Edmonton Horse Exchange 


Coin de la rue Rice et de l’ave Namayo 


L'endroit ou vous pouvez acheter ou 
vendre vos chevaux,—ÆFncilités accor- 
dées à nos achoeteurs.-—Tes plus hauts 
prix sont payés pour les chevaux. 
Tout: ce que nous vendons est garanti 


000002000009900600000 


PRETS us go 
d'Argent "mais 8, 


jamais 
sur fermes améliorées 
Conditions avantageux ‘ 


CREDIT-FONGIER F-C 


EDMONTON 
Gérant local G. H. GOWAN 


| 0000000000000000680060 


Pour vos imprimés, 
allez au Courrier de 
l'Ouest, 2ème rue, 
Téléphone 167 5 


AUCTIONEERS 


ENCANTFTEURS 


D 
VILLES JUMELLES 


ES DEUX 


340, Jasper E., Edmonton _æ£ SALLES D'ENCAN 2æ- lère rue, E., Strothcona 


Ventes à l'enean de meubles en n'importe quelle partie 
nos salles d'encan : achats pour di comptant en petite et gr 


des deux villes où à 
ande quantité, 


Ventes d'animaux de ferme et marchandises de banqueronte. t 
Nos années d'expérience nous permettent de donner satisfaction chaque 


fois, 


Joallier, 


Horloger 
Emission de Licences de Mariage 


Attention spéciale donnée aux annonces, etc. 


et Opticien 


43 avenue Jasper Est, Edmonton 


Horloger expert 


Tout travail garanti 


Qualité la meilleure et les prix les plus bas 


Faites-nous une visite et convainquez- 
vous vous même ou téléphonez 2430 
Attention spéciale donnée aux clients de langue françalse 


La Flèche Frères 
TAILLEURS 
Les vêtements que nous confec- 


tionnons portent la marque 


du 


plus haut ton, qui ne se rencon- 
tre seulement que dans la vraie 
maison ‘de première ordre. 

Cela est la raison pourquoi no- 
tre place est reconnue déjà à Ed- 


monton comme une 


elle-même. 


CUP EEEESANSEEESS EN TENSETVYEÉESSEESETEUSN ET ET EYES IST YT LI) TT) 


The CONNELLY, McKINLEY 


COMPANY LINMITED 


Bi rue M cDougall 


LELF EEE ER ES 


Pour l'ouvrage supérieur 
nous faisons nos prix sont très bas. 


Embaumeurs et Entrepreneurs 
de pompes funebres 


——(hapelle privée et ambulance 


LIFE ET ZT ER ETES LA LA LR EPEELETESTSESS EEE RTE CS LATE CEREPRES IT) 


classe par 


que 


LEE L 


Tel. 1525 


SE SRUSRS EE SANTE AD TUE SAT 


en 


ALBERTA LUNCH COUNTER ” 


‘* L'ALBERTA LUNCH COUNTER ‘garantit le meilleur repas dans la 
vllle,ponr 25 cents, avec un service de premier ordre, 


Les ‘‘ Short Orders ” 


sont une spécialité de la maison. 


Toujours ouvert. 


J. LANE, pron. 


se 


et do premier choix. 
deaux), France. 
mains. 
marchandises. 


jour, 
PHONE No. 2127 


EU DSL LES TES ESE LEFT EST REEARETEES LEE TS 


ROSE A GE ÉTÉ ve 


Président 


CAPITAL AUTORISÉ $4,000,000  Carrrar. PAYÉ 82,500,000  RÉSERVE 82,150,000 


DÉPOTS CONJOINTS.—La Banque d'Hochelaga accepte des dépots faiis en commun par le mari et 
la femme et pouvant être retirés par l’un ou l'autre indistinctement, 


Ce système de dépots convient particulièrement aux personnes de la campagne ; le mari ou la femme 
pouvaat gérer ler affaires de banque en venant en ville. 


En cas de décès de l’un des époux le survivant peut retirer les fonds immédiatement et sans frais. 


A 


me ne À À 


64S Promieoere rue, Edmonton. 


Spécialités: Conserves alimentaires de Talbot (Bor- 
Assortiment de fruits et légumes 
Un essai vous convainera de la supériorité de 


Marchandises livrées à domicile à toute 


ar mm 


L 


mere 


De be LA EX ES EP EN ENS EEE ANENENENES SES EN EMÉ ES LOU LE EEE EN EU OU 
THE DOMESTIC SUPPLY CO. 


Nous importons directement des centres producteurs 
toules nos épiceries, qui sont des meilleures 


marques 


constamment en 
n08 
heure du 


DÉSERT IC TETE TETE ETS SET TUEUR EE 


AE. VOYER, Gorant £ 


GAL LED PET EL ÉYSEEEELECEUES SUNSET EYES ST ET LESE TITI TUT TNT ET ETES CES TITI LE 


D'HOCHELAGA 


M. J. A. PRENDERGAST, 


Gérant général 


EX. LEFORT, Gerant. 


